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Cats, tu, 16 veute,

10me Annee,

cAItrES D'AFFAIRES.

TP.VANASSE
ATOCAT.

boueBaron du ‘‘ Sorelols”
SOREL.

pueel, 34 Août 1893.—A.

gernin & Germain,
ACOCATS,
Rue George—HOBEL..

A, GERMAIN, C. R.
8, À, GEMMAIN, LL. H.

Sorel, 7 noût 1485,58.

Eà. 1). Morgan
Ch or

ByGoat
Commi -uaire pour Ontario et Manitoba,

in des Rues George et Prince.
MOREL.

avril 1388. —8.
at

FOWTELE & LACROIX
AVOUATS.

Bareau de In woignenrie

de fiorel.

se-AUE DU ROI-60
SOREL, P. Q

WURTELR, B.C. L.
TP, LACROIX

LH.Comeat, L. Le Les
—AVOCAT—

Ko, 64, Rue du ROI-Norel
| 11 wat 1886. _ em

JA.VILLIARD
AVOCAT, L. L. B,

$10 5-TRESORIER

i edEGRÉTAMETRE Le Kichelien.

l" so-RLÆ DU ROF39
| SOREL. P.O.

§ mai 1887.—in0.

ge. 34.

  

 
£30

11 mal 1886.

 

VictorAllard
AVOCLT, M. 0 Lu

Rerthier (en haat).

27 avril 1886.—#
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—.—

y,L M DESY,
NOTALRE,

> pubsles of @°Assurnnce

aTATREN
ty RUE DU ROI,

SOREL, I. Q.

tafC-snonnaire da Gretle de feu le No

aire Cartier-

INMONDOR,
NOTAIRE,|

| s0-RUE CHORGKs 30

| SOREL,

RaArgent à prêter sur hypothèque.

A I’. BOUCHARD,
NOTAIRE,

su, RUE DU ROI, 8%,

SULLEL, P. Q.

Charles Papillon
HUISSIER, COUR SUPERIEURE,;

VILLE DE ST OURS, P. Q.
—

Se vharge de toutes aifuires du ressort

de sa Commission, ainsi (jue des collections,

St Ours, 20 Décembre 1887.

L (x. Bourret,

M D. V, etc

Ke Francois du Lne, P. @
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18,30
Outario, Manitoba, Etats «16 L'Oucat «4 du Sad, Roo | Ja 8.00 Las

5 8.00 6.
Provinces Maritimes...ns vous 1.30 cove 1.30

6.45
Cantons de l'Est, Etats do la Nouvelle !

Augleterre, et bureaux desservis pas
le char-pestai du ©, ¥, Sutton et

bocsoosreoesaerrnnnsoesrassnnnneaes sone 130) Lun | 130
Le Nord et bureaux desservis par le char

postal du C, F, Kive.Nord...» pes 000000 con { na 8.00 3.48
15

Berthier... #0 sn s00n0.20s0 0008 eas {5 2 8.00 345
15

Montrbal.. ....... 3.00 £12.30 6.00 1,30
7.18 | we | 645Qutb: cesunns vss cnn sess savas| 8001 V0 | H 8.45
oc... 0.45

Trols-Rividres. over coscssa soso cneca cas m0us 800! Tah 8,45
Boucherville, lengueil, © | 6.45

Varenues, Vorchéres…. sosseoneos 5,00 6.00
La Bate,Pierreville, Piorrevitte Mille, |

mé, Bt 1t,8t Fra duVamaska' stone erg eine eos soon vancoss

|

vue

|

V0 ., ‘Lan
Bt Charles, Bt Deni, .

Ste, 8t Vur.., a... 6.00 645
Sta Auve et Bt Josep! . 3.30 4.60
Bte Victoire le i 180 2.60   

 

 

9.30a.m. Le soir (fètes seulement) ouvert
Les ba:

mwncheset fêtes exceptés,

Jun iv 1888

Moulin a Scie,
Moulin à Cardes,

Moalin à srpareiliee 1e bois,
Manufacture de meubles. etc,

A
Tamasks, P. Q.

Meubles fails sur commande, à couditions
faciles,
Meubles en frêne, noyer, acajor, bois

mon, ete., otc.
Bole de service, tout appareillé et de tou-

tes dimensions. vendu à prix réduits.
Laine sardée sur présertation et scion le

goût et le désir des gens,
Le soussigué, tout en remerciaut le public

do l’encouragement qu’il en areçn parle
, 080 espurer qu'on veudra bien lui con-

tinuer un bon patronage.

Je Be BROUVILLARBY,
Yamasga, P. Q.

N. B.—La traverse du pont pour le carda-
est FREE ; pone toute affaire qui regarde
autres moulins ci-dessus, ln traverse est

moitié prix.
16 juin 86,—a.

LORNEHOTEL,
Rue de la Reine,

JOS. PARENT
PROPRIETAIRE.
1 =

Cet hôtel offre maintenant aux visiteurs
le confort qui peuvent désirer. 11 com-
prend un RESTAURANT,qui sera toujours
gbtoi des meilleurs articles, et oùl’on pourra
se procurer à toute heura dujour, et même

en soupe où autre
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TEAUX, DISC ors,-

a mai1887,—010, Le

J, RAICFEYF,
NOTALME. C. C. M.

sr AIRE, P.%
Agent d'immeusses, Argent à prêter €

«1'par cent or hypothèque at blllote,
11 octobre 1R8T

Joseph Cartier,
NOISSIER de la COUR SUPERIEURE

FOLLECTEUR 04 AGENT D'AFFAIRES
sorKL PQ

 

J. H, ROULEAU
Architecte ot Profouseur

M l'Ecole des Arte ot Métiers,

|

Borel,
Lie CHARLOTTESOREL.

faumandon nour plans 4’ Kglive, Communsuibs

ointieusen, Zdtânes Pulllos ot privés, czéeutéss

tansles derniers gnûte.

PRIX HT CONDITION VACILRS
tel, 19 novembre 1865,

    

Albert Morency,
RELIEUR,

No: 4% Rue Augustu.
S0aRL, PB. §.,

Ba charge de Loules sortos d' du res-
de son métier, qu’il exboutaen

vement to

vueses GARANTI

rame

CREME \ LA GLACE, BONBONSetc.

TABLES de SOOLotde BILLARD, etc.
Quant aux articles de consommation, LI-

QU'EURS, CIGARES, HRAFRAICHISSK-
MENT'S. oto, llsseront toujours choisis et
de PREMIERE QUALITE,
Ga” Spécialité pour les bières

de prémidre classe et le Lag:r.
Le COUR et les ECURIES compient

parmi les plus vastes de la ville,
Une visite est respectueneeiment sollicitée

JOSEI'H PAKKNT,
Propriétaire

detel, 89 Mai, La28.

HOTEL

RAND CENTRAL,
Ost hotel, situé à Berthier.ville, sur les
ej du selaurty obtenu autretois par

albert, st maintenant ia propriété de

M. E. B. BEAULNE,
Ci-devant de Nerel.

Tout relait b neuf, a l’intérieur comme à
l'extériser, cat hte) eat oans contredit lou
des maollleurs qu'il y ait su nord du Saint.
Laurent, et Rte sous tous les rapporta
tout le comfort et les avantages que l'un peut
désirer tant pourle publicon général que
pour les opyuniis-voyageurs en particulier.

BONNE TABLE,

Liqueurs de premier choix
BONN LITN.

Vidtequur et benmoséeuries.

Priæ p

 

 populaires.

E, B, Beaulne,
Provsiteasas.

Dosthlgnafiion10Lain 1638;

Les lettres eurdgistrées davroat btredéposber LB minutes plua tot,

A LOUER: Hoîtes aux lettres à la
Tiroirs “

ATTENTION 1

clef, §1 00 par anne
«gage

———0}ae
HEURES DU BUREAU DE POSTE :

Ouvert chaque jour, dimanches et fêtes exceptés, le 8.00 à. m. à 8,00 9. n,, timchets,
de 8.00 a.m., & 7,00 p.m. Le dimanche et les jours de fête, ouverr <cnlesaent de 8,18 à

de 7.0C à 8,00, guichets termée,
reeux de caisse d'Eporgues et d'articles d'argent reromcles à 6,50 p, M. Di

d.Q. DUPLESYLE-
Mustre de Poste,

HOURRA ! HOURRA!!
Nonvenu Magasin

—_———
Les soussipuér ant je plaisir dannoneer

qu'ils vienneut duns rir

Rue du Loi, sord,

Maison Saint-Hilaire,
En face de fa Parque Tail,
UME EPICERIE,

Où ile tlemliont tony urs Jen medleuts ar-
ticles veudite wu plow lan prix,

Ils tiendtont toujours J. x FLEURS AME-
RICAINES pouvant cianenter les GOUTS
LES PLUS DIFFICILES.

Liqueurs ot Vins
Farinesimportées
STOCK ENTIKREMENT NOUVEAU

Praliqnes Se. vus à Domicile,
lease visite vat rerjuclueusement sole

Mallette & Paradis,
MANRCALANDS-EPICJEPS,

SOREL
P. MILLETTE,

Borel, 20 wal 1858,

IQ.
Si. PARADIS,

N
f

CSL'#
AN, LLRRER,
Horloges et Bijoulier,

Lue du Roi,
Eorel, 2. Q.

Porte poisin.e de M. LT, THEMPE

En face diez JM, Brau &
—Bylvestie, médecine of

pharmaciens

À l'honneur d'annoncer au puplic de So-
tel of deseuvirons qu'il vient de tceyoir
wn magaifiyue assortiment de Mopti 1, Hor-
loges, Bijouturies de Louces sortes, } icones
ot lunettes prrfectionuces de larius &
Morrice et de B Laurance,el divers autres
arent goût, d'œfimenie ot

8; té jour cavrages viciie
pour réparationde prsde fuuies sortes,
oto., vte,. (‘om es tegurs pour doture
et argenture. :

OFOuvrezr“aranti pour nu an. “GO
Vue visite ont sollicité: ,

AK HIRITE,
Berol, 1h un “Bon,

 

eeeeces1008 +5

Nouve! Encanteur
Je soussigné informe le publie qu'il

vient de prendre sa license comme encas.
teur pour loDiirict de Richeliew et gwit
se chargern de toutes ventes privées et ‘pu
Vbliques due l'on voudea Lieu Lui confier, et
se de donner & tous eeux que re
Ucrront ses scrvices pleiueet entière satis.
ction,
11 continuera uuasi & txercor oa peoiemsion,

coms huisaier, #1 0e chargera avec plaisir
de toutes affaires quelconques taut comme
huissier que conime encautsur,

Le soussigné fera ausai oucar tous les 2s.
madi, duce su salle d'encan, en face du
grand marché, où il recevra tons les article
meubles, etc, ete, que l'on voudia bien Ini

Moïse Bebleis
tt. 0. 9. Fue Cliceges « - Sorel

Sanh 13 tug 1007poe,

i
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AGENTS À L'ÉTHANORE 1—M. Æ. Maites, 66 +
Que Richer, à Paris, (F MM. Gee, P. Bowel! ;
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Co orl
L'histoire d’un Bill. |
FOUIL PHOTÉGER LES COLONR,

Mais qul ne les protege
pas.

Nous avous sous | x yeux “ l'uce
to relutiC & la vento ot Vidininistrae
tion des tenes publiguea, aux bois
ol aux wine x, wins qu'un défiiche.
ment dea terres et à la protection
des forêt , présenté À lu dervièee
session par l'Uonerable Comnirsaie |
re dea Terres de lu Couronne M.
Duhamel, Nous uvons nussi sous jes
yeux les amendemcnts soumis à
l’Assemblée Législutive, le bill ut
qu'il « été adopté par cette Chan.-
bre, et tel qu'il à été dlinitivensut
passé par le Corseil Législatif et
sanctionné,

Pour wizux enjuger, nous avons
ctu doveir examiner leg lois et les
véglements existante à cette époque
et qui s’y tappuitent,

L'on novs parle beaucctp dans
ces donicis temps de cette célèbre
loi du guureinement Mercier. À en
juge pur les cfforla presque surhu-
tnuine gifs Ven fait peur mor trer
que cette loi cat bonue, l'on est por-
té à cicise, de prime uboid, qu'il!

duit y avoir quelque chose de répré- |
heusible dans cette mesure, cer au-|
trement l'onn'aurait qu'à la publier
textuellement et à loisser lo publie
juger de son mérite. “ A blauchit
un nègre l'en y pend sou savon)”
dit-on ; 1016 cet avis que cet odige
s'applique avec Leauconp de vérié
au ens petuel,

Nous pourors tésiquer en deux
twots le résultat d'un examen cone
cieucieux et impartial que nous
avons fait de cette lui : elle est ou.
tile on partie, ct nuisible, extrême.
meut nuisible têmue, sur cuituins
puinta, pour le reste,

Pourtant, cette loi a coûté bien
cher à lu province, Sans putler des
fiuis oidinaire, le gouvernement aj

payé 8100 à M. Josey b Mostin, na.
tional, de Quélxc, pour rédiger vu
pref t de loi sur ce sujet ; c'est ve
que M, Martin a déclasé sous ser.
went, dutant ln Jerniére session, 11
a ajouté qu’une grande partie de
sou projet de lui n'avait pus été ac-
cu ptée par Ie gonverncmeut ; de sor-
te que Lous L'avous que quelques
fragments épars de cette grande me-
suio qui devait régévérer le pays au
point de vue de la colonisation,

Ceux qui out enteudu pailer de
cet aveu de M, Murtin se sunt de-
wutidés tout naturellement dans lo
(temps pouiquei le gouvernement
n'avait pas jugé À propos de profiter
de ‘’uxj étience acquise par les ex
cellents officiers que l'un trouve
dans le Département des Terres de
lu Couronne et des lumières légal -s
de l'Hovurabte PrucuteurGénéral,

ainei que des greffiers en li de lu
chambre : c'est cu qui ee fait géné-
ralement,

Mais passoire, «t Voyons ce que
contient «e biil.

La section Jre consncre, en pré
mier lieu, tt prinetpe qui eaistuit
déjà dunu lu lui touchantl'obligation
de l'ageut due terres de vendre les
lots disy onibles (Voir sections 40 et
41 de I'Acte 32 Viet, chap, 11).
Le gouvernement a-t-il voulu consas
ier, jar celta légis'ation, la règle
suivie relativement à l'approbation
par lo Commissaite des ver ts faites
pur loa agents ? tel patalt être le
but du putagia; Le 2 de cette sec
tiou. La position alos du cojou ne
devient pes plus favorable paroe
qu’il ya uno lui inexorable, tandis
qu'au poravaut, il n’y avait qu'une
tègle ou up usege du Départemout,

ln section 2 a Lait aux terres
pubiques propres à l'exploitation
dus pucreries, et fixe le minimum
du paix à Ÿ5 cents l’acre, au lieu de
30 cents, prix indiqué dans la loi
antérieuze,

Eu ction 3,—Catte scclion du pro-
jet de loi, tel que soumis À Ja cham
bre, avait pour but d'abroger la par-
tie de l’acto de 1862, 45 Vics chap,
10, qui exigenit deux insertions
f'un avis de 3évogation d'une vepte
duus la Gazette Officielle et qui nc-
sutduit GO jours de délai à un colou

1 +
pout faire valoir sas raisons à l’en- |
centre de t] 6 révocation. Jw délni ‘
de G0 jowrs p'ait remplacé dans le
nojet de ‘oi par celui de 30 jours,
luuvialle M, Flynn, qui était au.

teur de la loi do 1882, à soumis un
amndoment pour abroger cette
clause 3, ulin de Juisser en fore
l’ancienne lui eut ce point, Nous
liouvons qu'il avait paifaitement
1nison daus l'intéiôt de in colonies
tion, putve qu'il importe bn aucoup
qu’il y wit une publicité suffisante
duunée à l'avis de révocation et que
le délai accordé au colon ne soit pas
trop court, Cependunt nous consta-
tous par lea Voies «4 Délibgrutions +
que Jo gouvernement ct ves [attic
auns out repoussé l’amendoment de
M. Flyuu,eb même un ameude-
ment wumis subséquemment par
M, Nautel, pour faire substituer le
délai de 60 jours & oslui de SU

joura, Heureusement qu'au conseil
Légivlatif, les véritables amie de lu
culovisation ont ameudé la clause 3
de manière à donner suite aux aug-
gestious faites par M. Flyns à l'axe
semblée Légulative-

Section et 5 —Ces clauses ont
trait aux réserves forestières ; elles
se lisent comme suit.—4. Lea ne-
“tes où parties d'actes établis-ant
* des réserves de bois sur les terres
** publiques ninai que les arêtes en
« conscil «t ler réglements du dé.
** partemient dus t-rren faits en ver-
“ tu d'iceux sout abrogés, (et à l'as
venir une véserve de bois de vingt
* your cent du lot vendu duit étre
* Jaite lors de l'octroi du billet de
location vu du permis de locu-
“ tion pour des terres publiques,
“« Cette réserve est firée à l'endroit
« déterminé par l'agent des terres
suivant les règles du départe-
“ ment”).

6. * Lolieutenaut-gouverneneur
“ enfconseil pout faire tous les règle-
“ ments non incompatibles avec le
“ préseut acte pour Ia coupe dn bois
“sur la régerys indiquée ; waie le
* propriétaire ou l'occupant du lot
‘* eur lequel ells oxiste, teste, lui et
* ses ayants caure, l'uaufruitier per
“* pétuel de ce terrain avec tous les
“ droits qu’il peut avoir en cette
“ qualité.”

La député de Guspé, qui a donné
maintes fois des preuves de son dé.
vouement à la cause de la culuni-
sstion, à proposé de tetraucher cou-
pldtetent la section 5, et lu partie
de la section 4 qui établit une réser-
ve de bois de vingt pour cent.
Nous avons déjà publié son amen-

dement et la rectification faite par
l’Electeurà la date du 10 de juillet
dernier de l'erreur que ce journal
avait commise, lorsqu'il avait dit
que l'amendement de M, Fiyon
uvait pour but de retranchet come
plôtement lu clause 4.
M. Flyou à accepté» l'ilée de

l’abulition des réserves,
En référant aux déhats de Ju Lé-

gislature pour 1883, page 1188,
Lous constatons qu'il s'est pronon-
cé, avec d'autres de nos amis, cotitre
la loi de 1833, qui autorisait le gnu-
vernement à établir des réserves
forestières ; mais nous pou vous nous
demander pourquoi le gouverne-
ment établit-il cette nouvelle té-
serve, Ll suffit d'examiner la lui du
1883 (46 Vict. chap, 9 sect, 1)
pour se convaiucre que celte der-
wière était moins nuisible à la cco
lonisation que le sein lu réserve
nouvelle,

L'on dit que l'acquéreur d’unlui
sera l'usujruit'er perpétuel du ter-
rain résereé, muis l'usufruitier n'au-
1a jas le droit de prendre ls bois
pour lis fins de commerce; il ne
peut s'en seyv,r que pour ses bo.
scins perconuejs où domestiques.

Nous tematquous que d'après le
projet de lui, tel que soumis, “ la
téterve de vinot pour cent devait
être fisée àl'endroit détermiué par
l'agent des terres suivant jes 1ègle-
ments du département.” Le Conseil
Législatif l'a atuendé «ny substi-
tuant les mots suivant ; ‘ Le com-
missnire des Terres de la Couronne
peut déterminer parson agentl’en- {
droit où la réserve sernaituée.” Voi-
là une singalièro modification,
Au fond il y aura toujours lu

même inconvénient pratique, et le
culun sera toujours exposé à l'as Lie
taire Ce l'agent des terius, soit agie-
runt d'apids leg réglements, suit
agissaut au non du commissaire, Et
l'on ee’demande, et avec raison, come
went lo département pourrs appli.
quer petie doi aves cette nu-proprié-
té à la Couronne et cet usufruitier
perpéluel (eic) au colon. 11 es} vrai
Le nos mipistres ne gontpas des
ommes ordioaires et ils pourront

peut-être trouver le moyen d’appli-
quer une loi extraordinaire,

L'un parle de la réserve du bois
de pin fuite en vertu de l'acte do
1882, Nous avous lu les disposi-
tions de cetle lof, et nous nous
soromes demandé quels étaient les
incopvenientsgui, ên pratique, pou.
vaient en résulter ? En référant aux
débats de In chamble d'ussemblée,
l’on voit qu’elle à reçu i'njipioba.

tion du chef de l'ajivaition data le
temvs, l'hovotable iJuly, lequel
n'a eu qu’un regret, c:lui de vuir
le cumiwissaire des terres de la Cou.
tonue à cette époque ne pas aller
plus loin dus cette direction L'un
voit que c durnier a modifié ou
projet do lui tel qu'il l'avuit soumis

lu chambre de manière à prot
[2 thug les jutérête où jeu, notam-
ent œlui des coluvs, L'honsrable

M. duly dit qu'il régrette que le
Oomtuirenire ait consenti à mielifier
sa loi : it ajoute :

© de otis que Ip hers de pin doit
* Bie considérd comme in propnété
de lu province : son intérêt wet
“ suivant moi--et c'était l'avis du
¢ cowwissaire—de touchar lo plus
“de revenu de go Win de pip   P'uilleurs ta licutuuaut-gouves-
nent cn conseil avait le pouvoir, en

+h  

vertu ce oet acte de 1882, de dé-
elater qu'il ne s’appliquerait pas à
tello et telle partie de la province,
et nous sommes informés que, de
fait, par des ordren en conaeil, il
avait été décidé que cetteloi ne yop
pliquerait pas & plusieurs comtés.
I1 ne parait pas y avoir Jeu jamais
de plaintes à ce sujet,

La Législature d'Outario avait
passé un acte qui est le 43 Viet,
chap 4 section 2, faisant une pa.
reille 1éserve te bois de pin, et vu
la uécessité urgents d'empêcher la
destruction ou la disparition du bois
do pin, qui a une très grande va-
leur, le gouvernement de Québeo a
cru qu'il était de son devoir de ré-
pondro aux pressantes demandes des
assucintions forestières ut de toutes
les auttes personnes qui avaiont étu-
dié la quastion et qui croyaient que
l'oxemple d'Outario devait être imis
té psr la Législature de Québec, Il
suffit de lire cet acto pour se cun-
vaincre gne tous les iatérêts des co-
lous sunt protégé.
Lou voit qu’il peut couper st em-

ployer le buis de pin qui est nécer-
saire puur la construction de ses bü-
tienes sans rien payer, “ ot qu'en
peyant le wdme prix que les pore
teurs de licences pour la coupe du
buis, il peut en outre disposer de
celui qu'il abut dans les défriche-
ments nécessaires pour l'obtention
de ses lettres patentes.” It peut
même, après l'étuission des lettres.
patentes, obtenir du comuissaire des
Terres do Is Couroune un permis
pour coupet et employer, pour les
fins de commerce, les arbres de pin
iuesurant pas muins de 12 pouces
de diamètre À la souclss cn payaut
les divita ordinain s,

Lis règlements du département
des Terres de la Couronne que ucus
avous sous les yeux, même ceux
passés par le gouvernement actuel,
défoudent aux porteurs de licences
de couper des arbres de pin mesu.
tant molus que 12 pouces de dia
wêôtre à Is souche, mais pour tone
trer que cet'e loi n’a jamais pu étie
en aucune manière nuisible à la
coluuisation, il suffit de dire que,
d'après toutes les nutorités, les lots
boteés du pin ne sont pas proprea à
la cuiture, C'est co qua l’hou, M,
Joly dit lui-méme, lorsqu'il discu-
tait je mérite de le Jai de 1883,
qu’il approuvuit, Voici ses paroles :
* Je comprends que l'intention au
gouveruenment est de protéger les
tégiuns cù crite lo bois de pin. Or
il est uwuiversollement reconuu
commuline Vérité que ces régions
ne renferiaent pas de terres arables.”
Nous n’lésitons pus à dire que si

le gouvernement actuel cût voulu
moutier un peu de bonne fui et d'vss
prit de justice à l'égard de sg pré
déocsseure, IL Aût pu se dispenser
wêvue de présenter un projet de loi
pour abolir ces réserves, Four oelle
do 1882, nuisible en rien à la c-
lonisation comme nous venons de
le dire, il n'avait qu'à passer uu
crdre en conseil, et pour celle de
1884, il y n un jugement de l'ho-
horable juge Wuttele, dans la od-
lèbre cause des Messieurs Gilmour
avec le Rév. M. Paradis, qui va
dire que çefte réserve n’a jamais
été mise régulièrement en force,
Afiu d'abréger nue remarques pout

aujourd'hui, nous passons à la sec
tion 8, laquelle décrète que les buis
coupés pour les fina de défrichemens
peuvent être vendus par l'acquéreur
en payant à la Couronne les droits
de coupe, tels que fixés par les rè.
glemeuts, * et quele produit de ces
dyoits sera imputé sur la balance
due en capital et iutérête, sur les
prix du lot Jus lequel ils ont été
payés jusqu’à concurrence de cette
balance, et le enrplus appartient à
la Couronne,” Le gouvernement
W'avait pas besoin de cette clause ;
il n'avait qu'à appliquer une règle
existante dans In département 3 >
puis lu 20 avril 1878, et qui sous
certaing rapports cat méme plus fa-
vurable aus colous que la clauge en
question.

Voici eglte règle que tous ceux
qui out eu des relations d'affaires
avec les ageuts des terres et le Dé-
partement conuaissent Lien: * lo
“* Que pour tous les colons qui ont
* coupé du bois sur des lote prove-
* naut de la Couronne, acquis régu-
* lidrement et quien ont payé le
“prix en entier, vous ne duvres
“exiger aucun droit de coupe sur
%$ leu bois qu'ils ausaient pu ainsi y
“ couper, pourvu toutefeis que ces
*! lots soient occupés de bonna fui, et
** que l’on y ait accompli les condi-
“ tlona d'établissement nécessaires

pour l'ubtention des lettron pateu-
“tes,

* Ba 1; 16 paur tous colons woul ont
“ payé un versement ot qui sons de
““ boune foi dtsblis tue leurs logs
“ vous devrez rutenit sur lea bois
« coupés dane jen défiichements de
t ome tenraing, un taantant suffisent
pour on cuavtit le complet

; re tant en capital qu'es in

! quelque espèce que ce soit.

Nous voyons par les Votes ot DJ.
libérations que fr (Vicard, député
de Richmond et Wolfe, a proposé
un amendement ayant pour but du
retrancher la dernière partie de la
clause qui décrète
des droits appartieudra à fa Cone
ronne, et de la remplacer par los
mots suivants: “le surplus ap.
partient à l'acquéreur,” M, Picard
« voulu favoriser davantage l'ac-
quéreur des lots ; mais le gouver-
ment a repoussé cet atucndement,
Nous voici maintenant rendus à

l'endroit peut-être le plus intéres-
sant de cette tur-ure,
Non content «l» li réserve de vingt

pour ent, Jo governement a voult,
sons pirétoxto «0 protéger la coloni-
sation, ini patter |» coup le plus fas
tal, en dine Cups qu’à ea mesure
enfaisant insérer au Conseil Légis-
latif l'amendement qui suit à la clau-
se : “ Le purteur d'une licence aura
“ le droit, en vertu de sa licence, de
* couper le bois marchand sur tout
* lot ainsi vendu, qui est cumpris
“ dans su licence, Jurant trente mois
* à deter de l'émission du billet de

* du lot que le colon est occupé à
* défricher, tel que pourvu ci-des-
“aux, et sur, en outre, Uue éteu lue

* de dix acres.”
Voilà asrurémeut une dispose

tion draconienne, comme diraient
nos adveresires, Fe porteur do 1.
cence ou le warchsud de bois aura
donc le droit dorénavant de couper
le bois pendant trente mois à comp -
ter de la dute des billets de loca-
tion, sauf et exceplé pour la partie
que le colou défriche, et en outre
une étendue de dix acres. l’endant
ces trento tuois de portour de li-
cer:ce peut couper complètement
tout le boiv du commerce qu’il y
trouvera, savoir : “ le pin blanc, le
pin rouge,l'épinette, le tamarac, le
tgerisier, le bouleau etle frôge” qui
sant indiquée dans la section G
comme ** bois warchaud,”

Jusqu'à lu date de ostts loi, d'a-
près les règlements en force, voici
€ qui avait lieu lorsqu'un colon
achetait une terre, Si la iicence pour
la coupe du bois était déjà émise, le
lot était rotiré de lu liceuce à comp-
ter du 30 avril suivaut, wais en at-
tendaut l'acquéreur du lut avait
le droit de prendre possession du
lot, d'y faire les défrichoments et de
cultiver. Si, au contraire, le mar-
chand de bois n'avait pas obtenu
ou renouvelé sa licence, le lot ces-
sait imiuédiatement d'en former
purtie, S'il n'y avait que cette seule
disposition à ajouter, comme nous
venons de le voir, à la section 8,
elle suffirait à ells seule pour mé-
titer au gouvernement la désappro-
bation générale de tous les colons
du pays.

La section 9, qui ne parait pas
avoir été beaucoup remarquée en
deliors de ln Chambre, aura pour ef-
fot do porter à $1.00 par acre le
prix des tetres sur lesquelles 1'on
trouvera “ uue carrière de pierre de

"Ainsi
avis à oeux qui auront des lots sur
lesquels il y aura des carrières de
pierre.

La section 10 du projet de loi a
dû être retirée par le gouvernement
en face de l'attitude menaçante de
l'opposition. Il suffit de moter en
passant pour l'édification du public
que cette section avait pour but
d'obliger un homme qui aurrit vou-
lu mettre le feu pour Jes fins du dé-
{richement de “ nettoyer une éten-
“due ou lisière de terrain d'au
‘* moine 100 pieds de largeur entre
“la forêt et l'endroit où il devait
allumer le fev.”

Le député de Richmond et Wolfe,
uveo cette verve qu'on lui connaît,
u montré tout le côté ridicule de
cette disposition, ridicule que le
gouvernement a été forcé de recon-
ualîtro,

Voilà sommairement cs que nous
oroyons que tout esprit juste et im.
partial ne peut s'empêcher de dire
touchant cette loi Duhamel, Nous
disons la loi Duhamel parce qu’elle
est reconnue comme telle, et parce
que l'on nous dit qu'il en accepte
toute la paternité , mais, à vrai dire
elle paraît avoir été conçuo et en.
fautée per un autie, comme elle a
été en grande partis défendue et
soutenue devant la chambre parl’ai-
muble scorétuira de Le province.
Ce qui n'empêche pas quele com-

missairo des terres en eat ou
ble iodividuellemeut, comme chef
de ce département, de même que le

uvernement doutil forme partie.
uisque nous sommes A examiner

les lois et règlements se rapportant
aux terres publiques, la lecture que
ousous faite tout récemment de
ces écrite, que nous pourrions a
ler démagogiques on révolutionnal-
res, où l'on va jusqu'à l'apothéoss
de la Constituaute, ot qui ont paru
dans L'Elendard et dans L'Hlec-
teur, aves lo but dvident de Juiar
de la poudre aux yeux da publi
touchant le mérite de ostte nouvel-
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le loi, nous fait penser qu'il eet bow
de ne pas luiseer lo sujet sans ast)
rer l'attention de nos lecteurs sur le
uvuveauturif du «droit de coopa
sauctionné par le gouvernement ac

us le surplus /tuel.
Nous coustatons une augmenta-

tiou considérable sur le bois de cor-
de et autres bois que les cnlons sout
dans l'habituds de manufacturer.
L'un nous dit que dans plusieurs
parties de la province l’on se plaint
beaucoup des taux exorbitants que
les agents des terres et gardes fores-
tiers fout payer,

Daus ces règlements te gouverne-
ment n reproduit soigneusement la
eélâbre c'ause dont il a été tant de
fuis question daus les journaux, et
Yui est dirigée contre les squatters,
laquelle décrète (nous traduisons
de l'anglais) : qu’aucune parsonce,
À tuvins d'avoir une permission spé-
cinle du commissaire des Terres de
la Couronne ou de ses agents, ne
pourra s'établir avr un lot, dans un
territoire non arpenté, où sur ua
lot arpeuté ot uon mis en vente, ou
ne pourra couper aucun bois maze

* location, excepté sur cette partie ‘chand qui pourra être trouvé sur ce
lot, dausles limites de 1a Province
ot formant partie de licence pour la
cuupe du bois, lequel bois est la
propriété exclusive des porteurs de
licence,”

11 faut avouer que pour des gens
qui parlent de la souveraineld du
colon, comte ces mômes gans pate
lent, dans leur langage démagogique,
souvent de la souveraineté du peue
ple en général, cetto clause dans les
règlements offre quelque chose de
contradictoire et guère en harmonie
avec leurs théories tant de fois prés
conisdes, Mais coustatons que sur
j0 point, comme sur beaicoup d'aus
tres, ces hommes qui trouvent que
leurs prédécesseursgn'ont tien fait
de bon, qu’eux seuls ont le droit da
se poser devant le public comme les
amis du pays, les seuls vrais patriu-
tes, et ea particulier les amis des
pauvres gens qui giguent leur vis
A la gueur do leur front, ces tuêue+s
hommes, lorsque leurs notes nant
discutés, ne méritent plus que Lati-
tre de hâbleurs et de® charlatans.

Tel sera lo jugemant di pablie
lorsqu'il connaîtra mieux 1-5 dispo-
sitions de cette loi qua nus venous
d'étudier sommairement

————ee—

Le BasarCanadien
N'attendez longtemps, alles sans

délai acheter vos presents de Noël et de
jour de l'an, chez J, H. Wright, Bazur Ca-
nadien, Sorel,

Noutliez pas d'acheter une de ses mot -
tres d'or avec chaîne pour messieurs, 825,06

Aclietez ane do ses montres d'arge.é
avec chalne pour messieurs, pour $10.0

Allez achetez une montre d’or avec ch si
ne, pour dames, pour $10.00,

Achetez une montre d'argent avec chaîue,
pour dames pour $5,00. ;
To utes cea montrersont garant:en pour 5

ans, Examines dans le mênie tempa son
assortiment d'argenterie et articles plaques,
comme couteaux, cueillers, fourehelies ric.
Aussi violous, uccotdévne, concertisats,
guimbardes,

Sleighs, trulneaus, trulues sauvages, m=
quettes.

Toutes sortes debijoux pour les enlunis.

Cartes de Noël et du Jour de l'An.

Tous seux qui voudront acheter des ar-
ticles pourles basars voudront bien se rap.
poker que M. Wright vend ces sortes dar-
icles au prix coûtent.
Pipes de bois et en écume de mer,

Images et miroirs. °

Un grand assortiment de s aveo dia]
ments, et de joucs de mariage faite à ordre.
Ou ue refuse pas d'argent ces jours-ci.

J, Bl. WRIGHT.
BAZAR CANADIEN.

Sens), P. Q.
Borel. & Dec; 1887.

Grande Nouvelle.
Nous avons le plaisir d'annencer que

L'ANCIEN MAGASIN POPULAIRE

M. CY. MONGEON,
PLACE DU MARCHE,
SOREL, P. Q.,

Sera de nouvest ouvertss pablic samedi,
lo 7 du courant, aves um assortiment de
morchaudises et articles du nouveautés de
première clame, que l'on von-trn trés bon
marché.

Avis aux Navigateurs

Et à ocez qui ont besoin de TOILE et de
COTON, wl 0 magasin ila treuverent oo
qu'il leur faut ot à meilleur marché que
partout ailleurs,

  

POUR LES MONMNES ENULENENS,
Découverte Médicale du Dr Bon. @

Remède positif et radical pour
les taiblecses d'homme, uelion
soient. L’impradence, les ezcôe den
gens comme des gens
ramenés à une bonnece ’
de la Decouvante Musicars ru
Chez tous les Pharmasionsvapbria malle,

PRIX: UN DOLLARS © -
5 151 Rast 83th :Latoraionrr151 . soon 
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LE SORE LOIS...
ans bares d'Ansences pour Journaux de

Gao, P. Rows & Co, (10 Bruce Strost),

@ù des contrats d'annonces seront passés

ponts NEW-VORK.
UNE NOUVEAUTÉ

M. J, 1. Alden, l'ontrepreuant

éditeur new-yorkais, vous addresse

Je premier fascicule d'un roman de

caractère dû à Ja plume de Nuburt

Tepisol, Dès les premiers chapitres,

où teconnait une main exercée ;

c'est à la fuis une profoude aualyse,

et l'œuvre d'un humoriste, Le titre :

A Pessimist,indique suffisammentle

caractère que l'auteur a voulu étu-

dier.
La public.tion de cet iniéressant

Ouvrage continuera à paraître de se-

wale co sesunino en fascicules de

84 pager, av prix de $1.00 par au.

L'éditeur umnonce qu'il à retenu les

Meilleur» auteure américains pour

sa publication, appulée The Novelist,

L'abonué auta, au bout de l’année,

un volume de 2500 pages, admin.

biement imprimé. Le Novelist ue

publie que de le littérature auvéti-

caine, avec droits d'auteur réservés,

C'est ue « xcellente cccasion pour

Jes billiophilee d'étudier les produc-

tics superivuics de la littérature

MUTICUIURS.

M, J, BD. Allen, 593 Teatl St,
New Yurk, publie aussi sous le Li-

tre Litérature, une revue hebdoma-

daire illustrée, dent l'ubonnement

n’est aussi que du $1, L'éditeur

mew-yuikais dont nous pailuns est

le plus graud vulgari-ateur de litté-

rature qe tous connaissions, Nous

dounous sun adresse en toute cone

fiance nu public lecteur, qui consul.

tara avec profit son vaste catalogue

 ——_—_—e

Le Moment cet Venu !

En thèse générale, il faut Lou-
jours soigner ses dents. Il faut,

au moyeu de préservatifs dont

Ja vogue n sanctionué l'usage
et dout l'expérience & fait res

sortir tous los mérites, cnpé-
cher que le temps n'exerce ses

ravages sur ce qui fait l'orne-

ment indispensable du visage :

los dents. Mais s'il est d'une
hygiène bien comprise de ue
pas cesser un seul jour de soi

guer ses dents, il ya des épo-

ques où il faut redoubler de
sollicitude ct multiplier les

soins. Nous sommes dans une
de cos époques-là.

|

Voici la

froidure qui arrive avec son dé-

sagréable précurseur, le brouil-

lard! Que de dentitions ce

brouillard terrible va gâter si

Yon n'y jivud garde ! Done, le
mcment est venu de fairo usage,

encore plus que précédemment,
du précieux et illustre Elixir
dentifrice des RR. I'D. Bénédic-

tins de l'Abbaye de Soulac.

Agent général : À. SEGUIN.
Bordeaux

Be tronve chez tous les Parfumenrs, vif

feurs, Pharmaciens, yuiates
et Merciera.

ameter

A
l

Arma.

Avez vous Vu le nouvess parfum

6) glus of the Nile 7” C'est un amour.

arrests enee

Une otire extraordinaire.

A TOUS CEUX QUI DESIBENT DE L'EM-

rLOL
Nous avons besoin d'agents actifs

« ténergiques Jans tous le comtés des

Etats-Unis et du Canada, pour ven-

dre un article biêveté, (qui pusséde

de grauds mérites) sur ses mérites

Un article ayant une grande vente,

spportant plus de JUU pourcent de

prolit, n'ayant pas de compétition, et

jour la Vente duquel l'agent et

protégé d'une manière exclusive par

un acte que nous donuons pour cla-

que comié qu'il obtient de nous.

Avec lous ces avantages ct par le

1 it même que c'est un article qui

peut étio Vendu à tous les proprié-

taires de maisons, il ne serait peut

tre pas nécessaire de faire uno offre

extraordinaire à nos agents pour cu

ubteuir du bons de suite, mais Lous

avous résulu «gir de la sorte, afin

de montrer nux-seulement notre cou-

fiance dans les mérites de notre in-

vention, wis dans ea stabilité pour

suçuu ugent qui en poussera la ven-

to avec énergie, Nos agents qui tra-

vaillent waiutenant gagrent de $150

à $300 par mois audessus de leurs

dépenses, et ceci nous encourage à

faire notre offro à tous ceux qui

w'unt pas d'emploi.
Tout agent qui voudrait donuer

un essai de trente jours à nos affui

tu > «à De réussira pas à faire $100,

A-blstUs DE TOUTES SES DÉPENSES

pourra nous renvoyer tout ce qu’il

n'aura pas vendu et nous lui remet-

tions l'argentqu'il a payé pour, Il n'y

n personne, qui emploie des agents

qui ait osé faire de tolles offien, «t

nous ne le ferions pas, si nous ne

wrvions que nous avons des agent:

qui font le doublo de ool

Nos grandes circulaires descriptive:

er pliguent notre offre au long et

nous désirons lexuvoyer

|

à tuur

œux Quisont asus emploi cb qui

nous enverrunt trois timbres de fv

pour frais do poste, Envoyez de our

to et rctenez l'agence en lus tompr

tr les affaires et mettez-vous à

œuvre dans les conditions num-
tuées dons notre offre extraordinei-

ze.
B'adressez de suite au
77 NamionaL NovRL1Y Co.,
He G14 Smithfield, St, Puis
an Ba I.eat dû aux

Pour le cholors.--Preuez une

cuillerée à the du l'aiu-Killer

de Perry Davis duns de l'eau

chaude sucrée ; eu même temps

humectez abondamment l'esto-

mac et les intestins aves le

Pain-Killor. Bi l'attaque est

forte et accompagués de crem-

»es et du diarrhée, renouvulez

Is dose tous les quarts d'heures

ot appliques des frictions chau-

des sur lo veutre. Dans les cas

exirémes on peut augmentor la

dons jusqu'à une cuillerée A

table.
--—--—-P ";

Le Baume d'Alles guint iw

‘Toux loa plus obatinipe. Qu le garantit,

LE SORELOIS
“VENDREDI, AOÛT tuts.

 

Qu'ils s’en aillent!

Diumauche dernier, hou. M.

Mercier, en visite à St-Laurent,

présenter des caudidats des leurs,
© La République[fr

l'Intranvigeant et

get ost dirieé contre la répullique

que jatuais, en apparence
moins.

quelprofit pour le général.
—-e <> @—————

Us etre du prenez mise,
L'houorable M. Mercier

écrit la lettre

 

 Île d'Orléans, s prononcé un dis-

cours qui, dans les circonstan-

ces, cst tout un événement.

La partie qui a trait; la guorre

qui vient d'éclater entre lva jeu-

nes libéraux ot les uationaux

est surtout itn urtatite, ¢t nous

la reproduisous ici.
Ce discours a da doplaire éuor-

mément aux libéraux, surtout à

ceux d'entre eux qui ne sout pas

prêts à faire, comme M. Fré

chette, de l'opportunisme tout

pur, et à changer de uoum et de

programme aussifacilement quo
l'on change de chemise.

Voici ce qu'a dit M. Mercier:

« Je ue puis pus forcer uu bleu

ni un rouge de devenir nutional,

Ceci les regarde ot il ne tient qu'à

eux de rester bleu vurouge, Je leur

dirai seulement que je n'aime ni

les rouges qui veulent rester rou.

ges,ni les bieus qui p-rsistent à

rester bleus. À ceux-li, j: préfère

ceux qui, oubliant les vicilles divi-

sions, se sont douné la main pour

se ranger sous le drapeau du parti

national.
‘On 8 dit quo cortuins rouges me-

nacent de m'abandonner, menuceut

même de me faire lu guerre, s'ils

veulent mn'ubandonner, qu’ils 1v'u-

baudonuent, je puis me passer

d'eux, Puisqu’ils refus ut d'adhirer

au parti national, qu'ils s'en uillent.

Quant à ceux qui eutendeut Tue

faire la guerre, je ne les crains

point, etils nu réussiront pas à ne

faire tomber. ”

Aiusi, c’est bivn entendu, vous,

MM. les libéraux, jeunes ou

vieux, qui tenez à rester libé-

raux, et qui refusez de vous faire

mener par la bout du nez par les

castors et les convervateurs na-

tionaux, sortez dus rangs M.

Mercier u'a pas besoin «t+ vous,

il ne veut pas de vou, il vous

chasse.
Oui, allez-vous-cn, ou bien, si

vous tenez à rester avec M. Mer-

cier, soumettez vous sux castors

et contentez-vous des miettes

que ces derniers où dédaigne-

guerout ou cousentiront à lais-

ser tomber du la table ministé-

rielle.
C'est nel, c'est clair. Exécutez-

vous.
l'artez où restez — c'est bien

égal à M. Mercier, Mais, si

vous restez, taisex-vous, et sur

tout gardez-vous bien de tou-

cher aux castors !

—

Le Général Boulanger.

Nous recevions hier, d'un ami

de France, uns lettre au cours de

laquelle vous lisions ce qui suit:

“ Quaut a Boulanger, Il vat
coulé.

“C'est fini, on n’en parle

plus..."
Lt c'était bien là l'opinion

énérale en cu pays coming cn

tance.
Or, curieuse instabilité des

choses de cu bas monde! Au

momeut même où nous rece

vions cette lettre, le télégraphe

nous aunonçait que le général

Boulanger venait de se faire

élire daus trois départements.

Voici cette dépêche:

“ Le géuéral Boulangeru été élu

dans deux départements eu outre

de la Somme, uù il à eu unu maju-

rité de 26,723 voix, Duns la Cha-

rente il a eu une majorité de 15,-

060 et dans le Nord sa 1uujorité at-

teint le chiffre du 38,585,

* Le général Boulanger prépare

un manifeste, remerciant es élec-

tours de la Sutuine et du Nord d'a-

voir voté pousiui, Quaud il aura

fini il se rendra à la compagne pour

prendre du repos, Il reçoit des

milliers de télégramimmes le félici-

taut de sus succès. On lui a en.

voyé de nombreux bouquets.
* A Awiens, chef-lieu de la Som-

jme, il y a eu des émeutes au bu.

reau da scrutin toute la journde.

Les troupes furent appelées et for-

ces de faire une charge à le bojou-
nette aur la populace puur rétablir

la circulation dans lus rues, Les

scènes semblables se sont répé-

tées à Lille, chef-lieu du départe-
ment du Nord, et 14 arrestations

ont été opérées.
* Viogt journaux républicaius

Hanson u Coates.

HANSON FRÈRES,
42, rue Suiut Jean,

que copies des

ren, qui n'ont jus eu le courage do]

iss tent
icaux rose

pousables des éluctions. Les jour-

naux conservajeurs disent que le

vate qui a lu le général Boulau-

[1 est dono évident que Bou-
langer n'est pas encure outière-
mount coulé ; au contraire, cette

triplo élection lu place plus haut
u

Reste à savoir si ou reuou-

veau de popularité et de sucoùs
durera tant soit peu et avec

suivante en ré

nso 4 MM. Hanson Frives, do

Montréal, qui lui demandaient

s'il approuvait co télégramme
qu'ils out expédié à Londres :

Montréal, 16 aofit 1888,

Oncn a dit beaucoup plus que

los fuits ne justifiont ou sujet du

projet du gouvernement de Qué-

bec pour la conversion de la dette.

Avaut de paaser l'acte, la chambre

Huute à demundé et reçu du gous

veruemwvnt une promesse furielle

par écrit que le rachat ne serait

pas furcé, mais Iuissé au libre con.

rentement des porteurs  d'olliga-

tions.
Voici la réponse quele premier-

ministre à dounée à cette lettre,

uprès avoir consulté ses collègues

présents au siège du guuvernement:

Montréal, l. Q.

J'ai recu votre lettre d'hier,ainsi
câblegrammes

LÉ FORELOIS, VENDREDI LE 24 AOÛT 1868,

          premier minlsire condainue son
ill, mais elle ne lui en'ève pas

sou etlt ot les créanciers de la
province n'en restent pus moius
menacés dans leurs intérêts, et
i's continuent de demander au
parlument fédéral de désavouer
cette lot nique du gouverue-
ment de Quôbec.

—-—+<#2@e-—.

Contre les Rolreldismemonts
at les Feissons,il n'y a rien de tel que le
Pain-Killer,

———aEy

PetitesNotes.

Veut-on savoir quel prix le gou-
vernement Mercier, ce guuverne-
mont modèle paie pour un corruc-
teur d'épreuves / C'est M. Mercier
luismênie qui va nous renseiguer
sur ce point, Il s'ugit ici de M. F.
À. Quiuu, dont ou so rappelle le
zéle nationatd pendant les élec-
tions,
Le 22 juin M. L. 0. Taillou de.

mandait :
1. M. F. A. Quiun oat-il emplo-

yé par lo gouvernement vu par
"Assemblée législative de cette pro
vince ?

2, Depuis quand!
3, Quels sout ses devoirs {
+. Quel eat son traitement {

5. Combien a-t-il reçu jusqu’au-

jourd'hui ?
 Répouse par l'honorable M, Mer-

cier :
1, Par le gouvernement,
2, Dopuis le 12 juillet 1887.
3. Is sont d'aider à M. Oliver

dans la partie anglaise des statuts
1efundus,

4, Reçoit $10,00 par jour,
5. 8,590.00,
Dix piastres pur jour pourcorri-

gor des épreuves | Vraiment c'est
pour rieu, Demandez plutôt aux
journalstes canadiens, Aucun n’en
voudrait à co prix là

Oli ! économie nationaie, que de

la pierre augulaire du nouveau bu.
reau de poste de cette ville.

*

L'honorable M. Mercier, de
wage À Shorbrocke, mercredi der-

nivr, ou route pour Coaticook, à été
l'ubjet, au premier de ces omdroity,

d'uuu julie démonetration de la
part de nes amis.
Deux adresses lui out été présen-

tes, l’une pur M. J. F. Leonard,
l'autre par M. L. CU. Bélauger, su
now du comitd de réception,

Milo Marguerite Bélanger, fille

de M. LL ©, Bélanger, luix ou
outre préseuté un fort joli bouquet.

L'honorable M, Mercior ot ses

Boivin, son secrétaire, M, Charles
Langelier, M. P. ot M. Ernest
Pacaud, directeur do l’Électeur, out
ensuito pris part à un Lanquet peu-
dant lequel il y a eu plusieurs dis-
cours,
Lo lendemain, morcredi, le pros

wier ministre s'est reudu à Conti-
cook, où il a présidé à l'ouverture
de l’expu:ition du comté de Staus-
tead,
———.

Les bous Extraits Culianires
sont plus économiques (ue lew inédiocres
parce qu'ile sont plue pruisgants, fnsayez
es ‘‘Roval * at vous verrex

—-—<>—

LATROMBEDE JEUDI
Details et description du phenormene.

 

Un correspondaut qui a été
témoin du terribls coup de veut
qui « ravagé jeudi us grand
nombre de paroisses au-dessus
de Montrés), envoie à la Presse
une description détaillée de ce
phénomène si rare dans notre
pays. La voici :

Saint-Louis de Conzague, 10 soit,

Après une journée chargée «d'électricité,
pluricuse er entrecoapér d'orages, le temps
w'élait calmé vers les 54 heures p. m,
lorsque, vers 7 heures, le vent se lève au
Nord-Ouest de Saint-Louis, laissant le vile
jaye. Une pluie five se met À tombor du

compagnons de voyage, M, J, H, |w

échangés entre vous et messieurs

Cuates, de Londres, Angleterre, ot

eu répouse, je suis autorisé à dire

que lu position prise par vous daus

votre cablegramme du 16 eourant

est justo, et que vous pourrez dé-

elarerpositivement que le gouver-

nement renoncera à sou projet de

cunver-ions’il ne peut l'opérer du

consentement des porteurs a'obli-

gations,
Lorsque la mesure u été présen-

téo à l'assemblée législative. Le

Trésorier et moi avonsfait verbale

ment la même déclaration, et le

douze juillet, lur-qu’on discutait la

seconde lecture de la mesure au

gaspillages on comet en ton nom!

Les dépenses légales de M. Tur-

cotte, duus sa dernière éluction aux

Trois-Rivières, out été de $1,013,

tandis que celles de son adversaire,

M. Olivier, n'ont été que de $329,
.*

ll y u 38,500,000 habitants eu

Eu Angleterre, 37,000,-
Alle-

France.
vou. Itussie, B8,000,000,
mogue, 47,000,0U0,

..

Le caduvre d'Érnest Goudreau,

gardien de nuit de la fabrique de
M. J. M. Fortier, noyé dimanche,

Sud-Est nu Nord-Ouest, et le vent soufflait
du Nord-Ouest an Sud-Est. Lorsqu'on vit
#’accomplir le phénomène, les nusges cou-
taient dune tous les sens ; le temps e'ube-
eurcit tout d'uu coup et il écista un coup
de tonnerre formidable. A ce moment,
ou entendit un brait lointain ressemblant
A plusieurs | comotives, A mesure que lu
trombe se rapprochait, le bruit augrieu-
taitet lorsque jo la vie paser & euvi-
rou 500 verges de l'eudruit où setris p'acé,
ou aurait dit que cent lucomu:ives luttaient
de force et de vitesse. Lt troubm dir a la
forme de deux cOues reuvers:s, ie aupé-
neur, qui semble toucher au civ , beaucoup
plus large que celui qui touches an sul 685
lavage toul ce qui se trouve “ur sou che-
min. J'étais placé sur la galerie de la ais
son de af. Vincent Leduc, voitarier à Saint
Louis, mais située & environ 200 verges au
nord-ouest de l'église, lorsque je vis sniver
lu trombe ; uu effet d'optique me faisait

ment la question suivante :

décision finale, je désire savoir si

d'obligations.
Après m'avoir consulté ainsi q

les autres membres du

cielle stivante en réponse à

d'obligations. ”

cet engagement et ont voté pour

mesure, qui à été adoptée.

des porteurs d'obligations.

adversaires politiques ici;

preudre la conversion.

(Signé)

Hoxonk MEnciER

Les journaux de

do Ia dette.
co bill du geuvernement

sur la conyersion de la dutte !

ajoutent que la promesse

ercier de ne pas se

tre uu acte du parlement. déclarent que le succès du général 
A

Ji est vrai que

i

Conseil législatif, l'houorable M.

Starnes, uu des chefs de l’opposi-

sion, a posé par écrit au gouverte-

* Je suis opposé à une conver-

sion forcée, et avant de prendre une

gouvernement a l'intention, oui ou

non, d'opérer cette conversion en

dépit du consentement des porteurs

gouverne-

ment, notre collègue, l’honorable

M. Garnenu, lertviler du Conseil lé-

gislatif, n fait pur écrit, au nom du

gouvernement, la déclaration offi-

question de l'honorable M, Starnos.

+ Je suis autorisé À répondre non

et à déclarer que le gouvernement

ubandonnerale projet de couver-

sion, si celle-ci ne peut être opérée

avec le consentement (les porteurs

Aprèscette déclaration ministé-

rielle, les honorables MM. Starnes

et Champagne, doux adversaires du

gouvernement, ont été satisfaits de

Le gouvernement se considère

lié par la déclaration que,en autant

que cela peut être nécessaire, jo ra-

tifie ici au nom du gouvernement,

et jo déclare encore que mon gou-

vernement abandonnera le projet

de la conversion ai elle ne peut

être effectuée avec lo consentement

Ilest évidemment ridicule de

parler de faire retirer ou désavour

la loi, car elle ost parfuitement

cunstitutionnelle et nécessaire pour

opérer uno conversion volontaire.

En terminant, je puis ajouter

que nous sommes extrèmement

surpris que d'excellents hommes

d'affaires en Angleterre ss svient

laissés induire en erreur par nos
c’est

d'autant plus singulier que les

meilleurs établissements financiers

A’Angleterre, de France et du Ca

nada nous ont déjà proposé d’entre-

Londres

commentent la lettre de M.

Mercier sur la conversion forcée
lle prétendent que

er-

cier est un acte de spoliation,
S'il n'éteit pas honorable, disent-

ils, pour Îs province de Québec,
de renier ses obligations, pour-
quoi le gouvernomenta-t-il mis
uno telle clause dans son bill

Les journaux de Londres
e .

prévaloir

du cetle clause saug lp couseute
ment des créanciers de la pro-

vince ne saursit prévaloir cou-

le lettre du

le 12 août, en tombant du Berthier,

a été retrouvé flottant, samedi mua-

tin, le 18, en vue de l'île Ste-Thé-

rose, en face du village de Vuren-

nes.

Le grand pique-nique des cone
servateurs du comté de Nicolet est

tixé au 6 septembre prochain, Un
comité est déjà choisi et est active-

meut à l’œuvre pour assurer le suc-
cès de la démonstration.

"x
Leu Mob Buy de Mégautic, le f1-

meux Morrisson, qui défiait la j us-

tice et l'autorits depuis quelques
semuines, à la suite du meurtre
qu'ila comuis, à euliu été arrêté
nous ussurest-ou,

.

le

ue

la

>

Le gouverueur-général et lo

lieutenant-gouverneur de Québec
sout allés faire un voyage au Lac

St Jean,
Lord Stanley est le premier gou-

verneur qui visita cette région,
*
-

Mgr Fabre, archevêque de Munt-

réal, est parti mardi dernier pour
tome, aocompagué de M, l'abbé

la |Bruchési.
a

M. Alfred Turcotte, de Montréal,

marchand de gros, s'est noyé ac-

cidentellement à la Pointe Claire,

alors qu'il était à se buigner.
La défunt avait dus assurances

sur la vie au montant de $52 500,

dont $10,000, contre les accidents.

Il n'y a pas encore doux mois il
avait pr s une nouvelle police sur la

vie au montant de $10,000,

Si l'argent peut apporter quol-

que consolation 3 la femme qui

pre «| sun époux, ou à l'enfant qui

purd son père, on avouers que la

famille de M. Turcotte en tronvera

au milieu du grand malbeur qui
vient de la frapper.

M. Turcotte était tout jennene

cure, mais on voit qu’il avait thé.

mur.sé pourl'avenir et avuit abon-
darament pourvu aux besoins de sa

fatuille,

Nous appreuous par la voie des

jourugux qu’il est à peu près our-

tain gue l'honorgble M. Uhgpleau

sera fait prochainement chevalier

ainsi que l'honorable M. Abbott,

maire de Montréal, l'honorable

M. Mowat, premier ministre d'On-

t rio, et le taire d'Ontario.

Tout lo monde applaudirait à
cette insigne marque d'attention

de la part dos autorités impérinles

en faveur de ces hommes distin-

gués.
.

Sir Hector Langevin, ministre

des Travaux Publics, posers la

pierre angulaire du nouveau Bu-
reau de poste d'Aylmer le premier

septembre, Il y aura à cettte ve-
casion un grand pique-nique, après

quoi sir Hector visitera le sito du

nouveau pont interprovincial pro-

jeté au-dessus des rapides Deschè-

pes, La 3 septembre il se rendra à

Oayuga, od il posers Je lendemairi 
 

cruire qu’elle passait 8 20 verges de la mai-
wu, wis en réalité elle passent à environ
500 verges. Je la suivis dre yeux ct je la
vis véchapper de l'ouest À l'est, loraqne à
environ deux milles entre le rang quarante
et le trente, je la v16 ne rompre ; le phéno-
mone s'nsconinlit de la manière suivante:
lo milieu do ls trombe ne rétrécitet a Var
d'un tire-bouchop, zigzaguant eb puis tout
d'un coup, le cône supérieur se détache et
le côue auférieur àl'air de rentrer dans lu
terre.
Un quart d'heure après, nous apprimes

queplusieurs maisons étaient démuvlies et
qu'il y avait des victimes.
Je me rendis immédiatement sur les
lieux. Les granges détruites sont celies du
nommé Alexis Baint-Onge, qui veuait de
ilételer ses chevaux et avait laissé nes attu-
luges dons la voiture. Cette voiture à ête
transportée à plus d'un mille et a été mise
en morceaux, Ses deax granges vntété pres-
«que rasée» ; &s machine à baître, qui était
sous la grauge, n été déwoiis et puriée aur
les décombres. Il a eu uu veau tué, La sui-
vanio est ln tmaison des époux Déloges qui
à eu le premier étage et la tuiture emportés,
Cette famille. qui vivait du produit d’uu;mé-
tier À tisser qui »s trouvait au premier et
qui à été mis eu mille morceaux, & eu
ch vuire toutes ses hardes emportées et res-
te duns ls plus grande misère.
En remontaut, on trouve la maisou «les

époux Bouboimms ; la maison bâtie en prer-
re à seule échappée au désiatre, Juoique toutes
les portes et fenêtres nient 216 brisées. La
grange et los dépendunues qui ne trouvaient
derrière la mnuson vaut été détruites ; le
vieux Bunhomie s’est caché dans le caba-
ne des cochons et n'a rien eu.

Vient le ter.ain de l'exposition, Sur ce
terrain, (qui se trunve au nord-ouest de lu
route allant de Saint-Louis à Valleytiell, les
wuisons linbitées par le nonimé Daiguauit
et «a famille,

1,2 nommé Daignanlt est le gardien d'u ter
rusts ot est chargé des ctaluné du courts «du
Lesuharnois. Litisses Composant ce
terrain étaient aa uombte ded. fa sis
d'habitation, une autre maison. vue bâlis-e
pour exposer les produits agricules, une
grande bâtisse reutangu'aire destinée à re-
cevour les divers produits du comté, «t eu-

fia une écurie derrière laquelle sont bâtis ua
hangar et une étable À cochons,

Lis maison était habitéeau moment du
Cataclyeme pur le pèce du numtaé Daignault
et pas 6 files, lue maison a été démolie et

Wunsportee “ur in route, Les 4 enfauts et le
Pépé vut ite retirés de dessous les décom-
Leen, Aur ia ruute, à euviron 60 verges de

Pendruit où lu bitisse existait, Le pépés
eula joue gauche détachée des 04, une côte
eufonode el des écorchures auez graves aux
Jambes,

La fille aiuée a eu lo nex et le pagtie in
férieure de la-cads soucilière «défuncée et
plusieurs aatres contusions. Le ducteur
ditquesi la méningite se “déclare pas,

elle sera sauvée. Ses trois vœurs ont des
coutustons plus où moias graves. C'était
un spoctacly  LÜvrant de voir ces quatre

eufauta transportés ches les époux Bone
home ensaugiantés et pleurant.
Chose bizarre : l'écurie où su trouvait les

dialuue à été décapiiée ot l-e quatres mure
sout restés elon les animaux n'ayant

aucun mal LA tlssa ne tenait pas debout
avant l'acetdent-
Toujoms cn remontant, nous arrivons

chez le nommé Ciilas Brault, 86 sue, gui, au

moment du cyclone, était en train de soi-
goer nes cochoux, lorsque l'écurie lui est
toisbée sur |s corpe.

Il révemit À se relever et au moment od il
sortait ile a dernière prison, la toiture «de
vu seconde grange vin, sabatre sue eus
piemior torubeau. Il resis Id ia ito dans
 paille, mas par bonheur, sa wal droite
vetrouva prise entre ss bouche et le fa-

mise ot il réuselt À écarter le fumier et put
par «e moyen échapper à Jupbyae Nous
arrivons à la propriété ce Îenie Laberge,
habitée par la famille Patensude, compo-
de ue sept personnes. Muisom et haugare
sasés ; pas de blessures sérieu es.
Nous marivone à Ia famille ja plus éprou-

vée. C'est la famille «le Ouésisne Sauvé.
Ici, le maison ee 1rouved 60 ve sort

Fun du ruisseau qui traverst Maint-Louis.
Duns 1a maison habitée par la famille

Sauvé, le père, an jeuue homme de 19 ans,
une fille de 10 aus, un garçun de 7 au, un
autre de 5 ans et vu dumestique de 20 ans
elaent réunis et out tous ete tués 08 plas
vu moins bléntés. Le pêre, Agé de 48 ans,

  

 

6 été Lrouvé mort, lu poitrine traversée pr
un piques, I) alellu le suive dune le

pouvoir le mettre uaus ju corouel. Il
avait, de plus, uu morceau de bols d'un
foe earrd qui lui était vutré derrideo
l'oreille droite vi suitalt suite l'us wauillaire
inférieur gauche,
La mère, Agées «Lo 11 Gus, à été (rurée

op elle était oa vraie
AE aregd ue ches ron

sur le côté gamchiv ct ert mats sus Le soup,
L'enfant ds Tunes 6té trouvé la tôle

borusée, Le garçon du 19 ansa eu le poibri-

né éorasée ; ll n été trouvé sous les débris

d'une maison, Je lendemsie matin, à 9
heures, seulement, où l'a uettoyé ot lors
qu'où à eu fui de le laver, i1# dit vu wa

nee: ,, Ok Î que ju éuie dou bau à
préseut.” dais & wid,il ecplre on pleine
cougsismuce.

1.8 nomad Louis Picotte, it legant, 30

aus, était eogeat pour faire vou mois de
sou et Avait ranmancd sou mois lu jour

, 8 midi , il a Cté brouvé sort.
adsttes dat u eu la cuisse date oe

. 1a gargon do 15 uae a et Ï
écorchées. ne
Co qui révoltalt tuuv les spectatenrs de

cette horrible hécatuinbe,c'est que les voi-
sins out portd ies morts es bleusés daur
une écurie où les doux oufauts blessés sont
restés depuis 8 heures jusqu'à l'arsivée du
docteur, vers 114 heures du soir.
En remontaat toujours vers l'origine, nous

reucontrons les propriétés des Chartrau, pb

re et Üls, C'eat eur le aug douille et nous

vonvmés daus le parolse de Valeyfeld.
lea deux habitations et les granges dé»

truites ; pas d'accidents sérieux. lusuite
vieut la maison de Kdwoud Cardinal (il

   

  

 

a en lu jambe cassie), qui à té rase
aiusi que ses gravges.ll y a en cing bdies

à curuve tudes. Son porequi était la su
moment de la tempdte, n eu des blessures
nu vluage, son choval qui était sous Ie hon
gar, a eto tub sur le coup. Loge In dé-

telu et 6 transpurté sou Sager plus de

deux cents verges,
Le uommé André Moatpetit, 44 aus, vol

su de Cardinal, à étd doruse par uke pou.
tre de rou hangar où il était en Lan de

traire sus vaches. JL est mort le lendemuia
matin A 9 heures du matin, C'était le boau-
père te Alexis Bt-UVage.
Fu un mot, le cataclyeme à causé Is wort

de can personnes deus la méwe famille et

uue aulte persunne.
Les pertes, danois Commune, sont évaluées

A $LA.U00,
———t

Un point important.

 

 

DOTATION DES ENFANTS.

Pour les pères de famille, un
point important est de doter
eurs fils ou leurs filles. Mal-
heureusement, c'est un point

fort difficile pour le plus graud
nombre, et qui, jusqu'à présent,
a été d'une réalisation absolu-
ment impossible à plusieurs.
Nous osons dire, néantavitis,

que la difficulté est aujourd’hui

en grande partio lovée, et que

l'impossibilité n'existe presque

plus pour personne. Et cela ost

dù particulièrement à la Manu-

facturers' Life Insurance Co.

Cette puissante compagniv

d'assurance s présenté au pu-

blic uu système dit avstème

de DoTATION DES ENFANTS, sys:

tème magnifique, qui comporte

de précieux avantages ; système
fort en vogue chez nos Voisins
d'Outario et qui ne devrait pus

tarder à le devenir daus notre
l’roviuce de Québec,

Lo père peut, par une Police

de dotation, nssurer son enfant

dès avant que celui-ci ait uu
an nccorapti. Oui, à puiue le
nouveau-né est-il apporté des
fonts sacrés du baptême, que le
père ou le patrain, soucieux de
l'avenir de cet enfant, peut le

doter d’une l’olice dout lv mon
taut, y compris les profits ac-

cumulés, sera payable à cet eu-
fant lui-même parveuu à l'âge

de dix-huit ans, ou de vingt-et-
un ans, où du vingt-cinq aus
au choix du dotaut.

Jusqu'à 15 ans, un enfant
pout être assuré d'une dotation
qui lai sera payable à 18, 21 ou
25 aus.
À 18 ans non eucore accu-

plis, un enfant peut être assuré
d'uno dotation qui ne lui sera
payable que lorsqu'il aura at-
teint 25 aus.

Ni l'enfant meurt avant la fin
du la période du dotation, les
primes sont remboursées au
dotant.

Et‘remarquez que le bénéli-
cinire d'uue Police de dotation,

s'il vit à l'époque de l’expiri-

tion du la l'olice, retire en ar-
gent comptant nou seulement

le ploin montant de l'assurance,
mais aussi tous les PROFITS a:

cumulos.
Pourplus do renseignements,

s'adresser au réprésentant de +
Manufacturers’ Life Insurarce Co.

A. I". Vanasso, avocat, Sorel,
Lire dans nos colonnes l’uu-

nouc-: (de lu Munn/ucturers’.
———e

t.os Enfants prennent avec plaisir
le Cathartique Composé de Campbell, 1
est réa au guût et agit sans produire
de coliques.
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Le traité des pêcheries

dicjeté par deux de majorité,

Washington, 21—Le Sénat a re-
jeté cette nprès-midi le treité des
pêcheries par un vote de 31 contre
29, Tous les républicains ont voté
contra ut tous les démocrates pour.
LNA10000MALSLAAE

NAINSANCE

Eu cette ville, le 17 du courant,
Madame Léon Brodier a d uné nais.
sanco a une fille, qui a requ au
Laptême les noms de Marle-Savine-
Isabelle.

Les parrain et marraine étaient
Son Honneur le maire À. A. Tuil-
lon ot Madame I.. J. Fosbrooke.

——e
——
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TAN, RNUMES, '
Croup et Uswsomptlon |

evEms PAR IY

Baume Pulamaire d'au.
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LESTEMPSSONT DURE 
cst rare.”

A DES

Monssoline, Indi

 

Prosque tout le moude s'accordera avec nous
ot admottra qu'on général c'est bien vrai quo
les tomps sont durs ot que l'* argent

Nous avons besoin d'argent et
il nous faut avoir de l'argent ; nous avons en
conséquence décidé de vendre la balance de
* Notre Stock d'Eté ”, À des prix qui

devront faire venirl'argent,

PRIX

FERONT ACHETER

ETOFFES IVETE pour ROBES

Votre chancepour un bon achat

QUI VOUS

eonnes, Ginghame.

 

Tout devra être massacré,

Nous entendons faire des affaires,
 

e ommerceesitranquille

Il faut le rendre Actif.

AU VIEUX MAGASIN DE MORGAN
BX FACE DU manexcé

R. Duckett
SOREL.
 

  
CAMPBELL'S

CATHARTIC COMPOUND
Ent effectif A petites doses,
agit sans irriter, ne donne

fh =. pas de nausées, es A6 pro
A MAS, duirs pas de congestion

HY 299 comme la plus part des Ca

1%ry
¥\

   

   
thartiquesadiinistzéasons
formedepilules, dc.

Les femmes et les onfante
09 ayant l'estomac très sensi

tive, prennent cette médes
cine sans trouble ou dirans
uement

La Comvosh CATHARTIGUR DE CAMPBELL 688
sp cialement adsptô à la guérison de ;

1e of Dévordres Saneis par la Bite."
Estomac A:ido où Ports d'Azdiit
Kal do Tite Biliens ot Dysprzuie.
Constipation Chronique où Autos.

Contes resaltant d'unDérangement d'Estomac.

Cette médecine étant sous formeliquide, 1s dose

peutêtre faci:vment réglée svlon les bosoins de
chaque pers: tna} elle est ainsi aussi bonne pour
Jes enfantaqu2 pour les grandes personnes. Kane
bouteille en bouteilles de trois Onces, et vendue

par tous Jes marchands de médecines pour les
famille. 42-84 DÉFIER p£t CONTREFACUNS.

Prix de détail, = 25 centina

“

 

SALSEP
dn Dr. CHANNING.

LE GRAND

Purificateur du Sang
ET MEDECINE DE PRINTEMPS.

Pour ln guérison de:—

reseeetesmie, Bt

gk teen + Affections armatiamales, =.
   adios des ons, de la Vesmie, des Urganer
rinalres ; Qppressions dans!* ou des

0 rrhée. Catasrhs, et toutes
maladies résultant de La condition impure et
dépravée du sang.

En vente par tous les pharmaciens.

PRIX, $1.00 LA BOUTEILLE

erLUNGBALSAM.
IN

 

'onmons § Leueo;

   

remède le:—TOUT, RNUHF, ARTIMR,
L*nde ALINE DR La GonuR, Rhoxcirte,

ULEUR ou OPPLERAION DI L'ESTUMAC on
UHONS, RERPIRATION DIFFICILE, of TOUTES

ES MALADIES DBRS ORGAXNFES DER POUMOKR.
On ne trauvera pasde maillons remedepourle Ad.
Aressmun, Re ter «d'expériences pvec des médice-

ments nouresex qu pas été ossajés,ets
te tencde tée ot corialy, LB. BACNE

NOX
wnlents délloats of Tuition,qu soniNouns, avetractent ‘seul froid et qui sont ewes au croup?

venti vous geetous leo ond do crews sul lent orgie
dans un rhume,

Le BAUME CALLEN ort vitro remids,
médecine quinewt 1 " pation

MeterEEne]
om savons que blen des vien précieuses onl été,oaurfos

Lsaripain
% greedok fous les outrospalitissent, more re

Le BALMER €'ALLEN ws malutonant smbonteilléGo
troie grandeurs

Priv, $30, Bor. ot 1.00 La bouteilles
Les dentelles de 15 sents tout pour l'accomatailon de

acux qui Gccirent clmplement un trmode pour Le theme
in reer.” Crus quirordeaient un trade pout It en
uy 4 Bates Mia! hatpue veBal poumons devralent saheter

En vonte par tous les marchands de médecines.

Auz Seurds
Une personne guérie d'une

surdité constante de 28 ans, par
l'emploi d'un remède très sim-
ple, on enverra la description
gratis, en français, à quiconque
en fera la demande.

S'adrosser à

NICHOLSON,

177 Macdougall st. New-York,
13 mars1888 }

*

~

ATTENTION
MOTEL

—pe—

TEMPERANCE,
M. F. B. Ed. BOURQUE

PROPRIETAIRE,

Le soussigné offre er veute son ii itelet
son coutebu.

Cet hôtel contient une vaste salle & 1man-
get, et de Lonnes chambres pour pension-
naires. Attenant à l'hôtel se tronvent une
bonne cour et de vastes écurica.

Conditions faciles.

F- B- Ed. BOURQUE-
{ Borel, 31 juillet 1888.

Les Agricuiteurs troureront ton-
jours précieuses lea Poudres de Condition
“ Maud 8." dans le poulailler.

0TAR
Nuray ilLaman.
LE PLUS ENQUIS

de tous les

ParfumspourlaTollette
Supérieure à «l'Eau de

fl Colognes par la délicatesse
À (lu son arômeet la fraicheur

es permanence de son pare
BA (um sur le Mouchoir,

DANS LR BAIN
elle rafraîchit le Corps et vie
vifie le Cerveau,

Se mider des Contrefaçon

LR FEU

PH(ENIX
DE LONDRES (Angleterre)

ETADBLIK FN 1702.

Suceurasle Canadienne Ktablie et 1804

    

ASSUHANCE CONTRE

Emeotden polices en français ; la première

Cie d'Assurauce anglaise ul a établi

une succursale au Carain-

Le montant des perles, payé de-

puis lafondation de la ie, $75,000,000

Surplus aufond de réserve... 8,000,000

Responsabilité des Actionnaires ILcrMiréR.

Dépôt au Gouvernement Falérat

Pour la garantiedre cssnrés Ca-
diene. Lo anses onu QIBT,000,00

Réclamati avec Ia plna grande

mations PeTeoscaalité.
w= AGENT A BOREL—

W.LMDESY,
NOTAIRE.

AGENT GÉNÉRAL D'AssURANCE

FEU-VIE.
Accidents ot Masine

No. 48, Rue:dw ROI
Boel, Mal 96;

3  \
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A VENDRE
Mac hin.s à Condre, Fis, (rues, Ete, Ka, Kio

Un nouveau miracle,

Les guérisous mireculouses
x continuent au sanctuaire de

upre.

Penornière qui nous est rap-

portée 8 été opérée en faveur
d'uuo personne bien conuue ici,
uæur Ste Hilarie, do la congré-
gation de Notre-Lame,Montréal,

et lille aînée de l'honorable sd
uateur J. 8, Quèvremou(.
Depuis plusieurs mois, 38,

croyous-mous, sœur Hilarie

ciuit retenue au lit per une
cruelle maladie, et plusicurs fois

où crut que lo dernier moment

vtuit arrivé pour elle. lle ne

devait cepeudaut pas cucore
quitter la terre : Diou lui mé-
uageait des jours houreux
dont elle saurait profiter pour

le faire aimer, pour faire aimer

aussi la grande thaumaturge du
‘unada.
“a eflet, Jundi de la semaine
dernière, sour Hilarie, ayant
manifesté le désir d'aller en pé
lerinsge à Beaupré, on finit,
après eaucoup de supplications,
par lui accorder cotte iusigne
faveur. Sœur Hilarie, supportée
par une couple de personnes,
put étre transportée au bateau
et se rendre saustrop de fatigues
su lieu de son pèlerivage. ;
Après s'être coufesséeet avoir

commuuié, elle se sentit tout &
coup parfaitement rétablio, et
depuis, cello à qui l'on n'aurait
pas donné huit jours à vivre, so
porte à merveille. ;
Nous appremons même que

swurllilarie devra se reudre
enseptembre prochain à Sher-
brooks, oft elle y emssignera
l'anglais.
Co miracle, car c'en est un, a

créé une véritable sonsalion
duns ls congrégation de Notre-
Dame, où depuis longtemps l'on
avait cessé d'espérer en la guéri-
sou de sœur llilarie.

 

Le pont du chemin de ter
Moutreanl & Norel

MM Berryman, Lane et Massie,
ingénieurs civils, viennont de ter-
miner les sondages pour localiser
le jouit projeté du chemin de fer
entre Montréal et Sorel, sur la ri-
viére Richelieu, en face de cette
ville, Deux endroits sont dési-
gués comie favorables, le premier
vis-à-vis de la gare actuelle, à la
l'uiute McCarthy,et l'autre un peu
plus haut, en face do la maison de
luquedue, Les plans sont prépa-
reset seront soumis au conseil
municipal à sw prochaine séance.
Le coût des travaux sera d’euviron
$100,000. La ville de Sorel sera
appelée it payer uno partie du coût
de ce pont, qui sora tournant et ou-
vert continuellement, excepté au
Jussag > des trains, afin d’entraver
la navigation le moins possible,

 

Excursion a Nerel et aux
Trois-Rivieres.
 

Comme nous l'avons anuoncé,
ily aura, dimanche prochain,
une excursion aux Trois-Riviè-
res, à bord du Berthier, qui rem-
place le Canada. Lo vapeur arré-
tera à Lanoraie et Sorel, en al-
lant et en revenant. L'excele
leut corps do musique I'Harmo-
nie nccompagnera les exonrsion-
wistee, avec son directeur, M.
Hardy. Cette musique donnera
deux concerts à bord du bâteau,
sur le lac St-Pierre, eu allaut et
u revenant. On partira du quai
Jacques-Cartier à 8} heures, di
mayche malin. Le prix, aller et
retoar, sera de S0¢ de Montrésl
à Sorol, et de $1.00!do Montréal
aux Trois-Rivières; do Sorel À
Trois-livières, 50c. Co voyage
sera gaus doute un dos plas
beaux de Ia saison.

-4—

À LIRE,

Eu première page : l'HisToIRE
WX BrLL--pour protéger los co-
lus, mais qui no les protège pas.
Cet articlo est emprunté à notre

stccilent confrère du Courrier du
Canale,

Ausii, en dième pnge, l'extrait
d'une lettro de M. Lusignan, d'Ot-
vs, relativement au concours lit-
Lraito ouvert par lu Société Roy-
ale pour 1838-89, et lu nécrologie
du Révérond Père Fortier, domini-
“ain, qui vient de invurir À Saint
Hyacinthe.
Voir aussi los prie du marché et

lo prix des grains chez les mare
chauds de Sorc). .

—--—ee. am

Des négoclaiions sont en marche
pour vendre la Raflinerie do Der-
thier au Baron Soulières,
, Le premier prix demandé ;-our
Tacliat de cotto Lâtisse ot des ma-
chines étuit de 91C0,000, Una
ensuite baissé à $50,000,
Ce qui aurait jusqu'ici ompéché

la vente de s'effectuer, serait une
Nelaniation assex bien fondée de
420,000,
La compagnie actuelle a acheté

la même sucrerie pour la somme de
310,000, mais olle à fait des amé-

tions depuis qu'elle cn est pro-
re,

.

Pimancho prochain il y aura
une jolie soirée au patinoir avec
Nk programme ot des acteurs entide
Dent nouveaux,
Qu'on se le dise,

Notre coufrère du Sorel-News
contient l'artiolo auivant:
“Une dame do haut rug nous

écrit, dit notre confrère, au sujet
de la manière dont elle a été
traitée hier soir par les employés
du bureau de poste de celte
ville, !1 paraît qu'elle était allée
porter à la poste uu eurvui im-
portant pour des jouruaux dont
elle est une correspondante ré-
guliore, of, sur son offre de 85.00
pour payer les frais de port, on
ui dit radoment qu'on n'avait
pas de “ change,” et l'ou he 1na-
nilesta pus même le désir, ni la
courtoisie d'en trouver. Comme
celte dame voulait vivement que
sou envoi partit par la première
malle, elle s'emprossa d'aller
chez M. P. Leclaire et emprun-
ta de lui cinquante cents. |
“Jugez de son désappoiutement

quand, de retour au bureau de
poste, et apravoir offurt cette
ernière somme, On lui dit tran-

guilloment que la wally était
erméo.
“Si nous comprouons bien lou

règles du bureau de poste, aussi
longtemps que le guichet vat
ouvert, les employés doivent ré-
pondre à coux qui so présun-
tent, ot, pardessus tout, d’une
manière convenable et polie.
“La plaignante est décidée de

porter cette affaire devant l'au-
torité supérieure et de voir s'il
n'y a pas moyen d'obtenir un
remède coutre l'état de choses
actuel.”

Pag besoin de commentaires,
*

Le 15 du courant, M, Chs Gere
vais, iigé do T6 ans, et son épuuse,
âgée do 7U ans, do la parvisse de St
Cuthbert, ont célébré le Süème
anniversaire de leur union avec
beaucoup «de solouvité. Une foule
conaidéralslo s'était rendue à l'église
pour être témoin de cette jolis cé-
rémonie,

Une graude messe fut chantée,
A cette occasion, par M. l'abbé
Brien, qui, après avoir béni le ma-
riago, fit des remarques qui inté-
reasèront vivement.

La partie religieuse de cette fête
so termina par le chout du Te
Deum, après quoi la famille et
quelques amis prirent t à un
souper somptueux pendant lequel
ou s'umusa beaucoup.

*

Nous appreuogs que M. H, Lafon-
taine a ouvert dernièrement à St
Cuthbert une manufacture de ci-
dre, soda, ginger-ale, qui reçoit
benucoup d'encouragement.

*

La retraite de MM,les curés du
diocèse s'est ouverte hier au Bémi-
naite de St Hyacinthe. Elle est
préchée par le Îtévd, Père Straubb,
des Rédemptoristes de Montréal,
et elle se torminera le 29 au matin,

®

Mademoiselle Sara Lefebvre,
sœur de M. François Lefebvre,
avocat, de cette ville, est partie
mercredi dernier pour entrer au
couveut des sœurs de la Providen-
ce, à Montréal,

*

Nous avons le regret d'apprendre
que M, le Dr Johnston est reteuu
chez lui par une forte indisposition
dopuis déjà quelques jours,

M. C. Hi. Lockwood, géraut de
In banque Molson,ici, est parti hier
suir pour Murray-Bay, où Madame
Lockwoud a passé l'été.
Tous deux reviendront mardi

prochain,
*

On organise de grandes courses
au trot qui auront lieu à La Baie
du Febvre les 17 et 18 de septem-
bre prochain.

Les bottrses so montent à la som-
mo de $600,00), .

Ou à commoncé la pose de l'ar-
bre du couche du Canada, et tout
nous porte à croire que 66 magni-
fique steamer pourra seprondre son
service vers le ler soptembre.

»

Madame veuye L. A. Senécal
u intentd, ou Cour Supérieure, à
Montré«l, par l'entremise de ses
avocats, MM. Archambault et Pé-
lissier, dix actions contre des citoy-
ens notables de Montréal, de Qué-
bee, de ‘Trois-Rivières et de Sorel,
pour argent prêté par fou le séna-
teur des Mille Isles,

*
P'lusieurs exoursionnistes d'Ya-

machiche sont passés hier à Sorol,
on route pour 8t Denis, 4 bord dy
Ste Anne, propriété de M, Héroux,

Parmi eux #6 trouvait M. l'abbé
Prud-nt Proulx, vicaire de lu lo-
salité, .

La Itévérende Sœur St.Louis,
sœur des Kévérendes Sœurs Ste-
Dosithde et Ste Angèle, est arrivée
nu couvent de cette ville ea quali.
té de aupérieure, .

Nous sommes heureux d'ap-
prendra que les choses s'annon-
cent très bien pour le Ooll
Liucolu- Deja.AM. « J. Lyal,
son digue président, 3 reg
nombre

«

cousidérable de deman
ues, et d'après les spparoncos il
devra y avoir à ce collège, cetto
année, deux fois plus d'élèves
que l'année dernière.

Ajonter que M. Lyall s'est
adjoint un personnel enssignent
de première classe, ce qui ne

NOTRE TORT.

Nous voyons avec plaisir que
les démarches du M. le maire
Taillow et de noirs dépulé, re
lativement à l'amélioration du
port du Norel, commencent à
produire lvur effut. ,
Hier soir M. Je capitaine J. B.

Labelle, M. P.et M Th lierlin-
guet, ingénieur du gouverue-
tuent, vout arrivés eu cette villa,
et aujourd'hui ils devront, en
coupagnie de M. le maire et de
quelques citoyens, examiner
l'entroe du port et voir aux
moyens à prendre pour lui
faire subir les améliorations de-
puis longtemps demandéos.

Nous commencerous vendro-
di prochain la publication d'au
très joli feuilleton.
Qu'on se le dise.

Nos romerctments a M. G, la.
flamme, ci-devant du Brunswick
et maiut-nant de Pildtel Everett,
Old Orchard, pour l'envoi de
plusieurs publications et juurnaux
lntérossauts,

*

Le Star publis de ce temps-ci
uue série d'articles vraiment lien,
surlo passé, lo présent et l'avenir
de notre ville, Ces articles sont
dus au Révd M. Samuel Massey,
de Montréal, qui à passé les vacan-
ces au collège Lincoln,

De suncôté, l'Hnepire, de Toron-
to, publie une série d'urticles
magnifiques, sussi relativement à
notre ville. Ces articles, remarqua-
bles par leur originalité et leurs
upercus nuuveaux, sont Cerits par
une dame d'un grind talent, Mu-
dame Dobbin, qui passe aussi ses
vacauces au collége Lincoln avec
sa famille,
Nous les remercions tous deux

de l'intSrêt qu’ils portent i notre
bonne petite ville ; leurs articles
paraissant daus les principaux
Journaux du pays ne pourront
manquer de nous faire un bien
considérable.

*

Les Pilules  o Holloway,— Les
changements de température et
de temps affectent les personnes
qui sont le plus roignenses do
leur saug et vu particulier pour
leur dite. Cox apéritifs, qui
corrigent, purilient, ot  sout
doux, sont le wvilleur remède
pour toute action défectueuse
des otganes digestifs. =Elles
augmentent l'appé:it, renfor-
cent l'estormuc, vorrigent les
affections biliicuses et empor-
tent ce qui est nuisible dans le
système. Les l’ilules d'Hollo-
Way sont composées d+ Daume
sans mélauge ni inalièie infé-
rieure et sous ce rapport sont
particuliérement bien ndaptées
pour les jeunes, les gens délicats
et les vieillards, comme cette
médecine sans égal a eu de le
renommée daus le passé, ainsi
la conservera-t-clie dans l'ave-
nir par sus qualités réparatrices
et fortillautes et l'impossibilité
de causer du imal.

Séminaire de Saint-
Hyacinthe.

La renirée des élèves est fixée
au 4 Septemble. La retraite de-
vant s'ouvrir ls 12, les élèves
sont priés d'arriver dès le pre-
mierjour.

J. R. OUELLETTE, Ptre,

Rupdrieny.

21 août 1888.
*

ON DEMANDE, — Un jeune
homme de 14 à 1G aus pour servir
dans un 1uagasin du chaussures,

S'adresserà F. l'LouF, Sorel, P,Q.

24 août 1533,—liu.
-

COLLEGE COMMERCIAL DE
BERTIER

La rentré: des élèves, au collège
commercial d- StsJoseph de Ber-
thior, guru lou le 3 septembrepro-
chain,
Pour toutes informations, "lies.

ser au dirsctour,
O. L, Marsoraus,

C8 V,
LS

DEFENSE,

Il est déf-ndu 4 toutes pers nnes
d'aller chasscr dans les communes
des Lles du Moine et des lianjues
durant que les animaux y sont
ainsi en jucnge, sous une puuali-
té de cinquante piastres,
Par ordre «ln ‘résident et des Syn-

dics,

Fits LANCIAULT,

Greffier I. M. H,
Ête-Anne du Sorel, 20 auût 1888.

*

Nouvelle Eau Minérale
ST-LÉON.

Vendue par D. Canaunon,
Agent, Sorel, P. Q.

Pour 20cts le gallon comme partoui
silleurs,

»

ON DEMANDE
Uni jeune homme qui a déjà tra-

vaillé daus une boulangerie.
N'adresser à
WM LUNAN & FILS, contribue pas peu à donuer de

la vogue à son ent ‘ 
———

Sorel, Août 10 1888.

«| pour In Corporation,

LEdoRaLOIS VENDREDI LE,24 AOÛT, 1484.

Le Chef de l’oliee Ludébauche
fait la guerre au« chiens de co
tempe-ci, mais d'une manière pro-
titable pour ls imuni:ipalité,

11 poursuit les propriétaires qui
a'out pas pays Ju taxe voulue pour
leurs bites, Inj um cingu-
taino d'entre cux cut reçu un
supination ot ia plu out payé
l'amende puis ont vi forcés de
payer eu outre la taxe requise uu

le détruire leurs chiens.
Avis donc aux retardataires,

*

BULLE NOIRE pour lu
vouvertures ou bardcaux, à i'é-
preuve du fou, à un prix extra
ordinairement réduit. Kn veut.
chez M Jos Moreucy—la.

1a barquo Mary & Baker, ca
pituine Seuven, est entrée dans le
port murdi tuulin avec un charge.
ment de charbou, 1,200 tonues,

M. Nazaire
Fleury en est l’atrimeur,

*

Avis aux Meyer
Kosovo(rsondiven putclant In unit ot ce

tirées de vuliv somepas un enfuut wala
de soullraut et crisut pa auite den slonteurs
des dents qui commerceut à percer, Ni oui,
envoyez chercher sais delni ie borteflle do.
Sirop de Madame Winstaw « Me, Winslow's
Buothing =v ep,” poar be ventition des eus
Manta, Hu valeest inentiventqe. 31 utils.

petit mala le ramedistement,
cfer 3 par delie an À propos de

1 du Dyrscntesio ut la Diar-
ib blew snstentine, guérit

les vena, alameit fos grueives, réduit Vine
astinaticn et doute de lu force et de l'éuer-
Bleu bout ie syntème, La Sirop de Mada
Winslow pons la deation des enfants cat
agreable ni gone et co la prescription d'un
deu suedecin= du sexe et di uvurrices lue
plue vieux ét ler plus habiles dua Eta Vu,
ab est eu tonte put ous des plessissacto ne du
wode, Pn 3 1 ANT CINE cents ta bon
sente, Dito le Sivop de Madame Wine
Law et ntopeers pas d'autre

.

  
    

On uous appreud que M.
Ethier, ci-dovaut du Bruus tic,
se proposu dè louer lu magni-
fique maison d'habitation do
l'honorable juge Gill pour en
faire un hôtel depremière classe.

Allez faire Windre et nettoyer
vos habits chez Z. W, Veilloux,
ageut, pour la teiuturerie à vapeur
de J. Gonthier, do Trois-Rivicres,
No 26, rue de la Reine, Sorvol,

17 Juillet 1588—2m.

Hier un certain nombre de nos
concitoyens soutdescendusaux Iles
de Sorel, et ont fait, MM. Octave
Plante et Napoléon Arsenault
surtout, uno pêche vraiment belle.
M. Plante à pris entre autres un
maskinongé magnitique et divers
autres poissons d’une grosseur re-
marquable. Nous le remercions
pour les belles pièces qu'il a eu la
délicatesse de nous faire tenir.

+
Il pleut tous les jours depuis

bientôt une quinzaine.
LJ

commasraterarr
Lpiunves-vous Wne dukie ages?

KMPLOYEZ LE

“PAIN KILLER"
LXE TAVIS,

Tt vous sores seulagé instantaniment.
GARE AUX CONTRETAÇONS,

25 Cts. ‘a Bouteille[ametnr

+
md

 
Arrives au Brunswick depuis

mercredi :
J A, McLean, Toronto ; Ed, C,

Lalonde, Montréal ; W. A. Steven-
son, New Maven; 8, Labonté ;
Longueuil; L, Thibault, Montréal;
C. Miilier, Sherbrooke ; J. Lynch,
Québec; Thos. Berlinguet, Tro‘s-
Rividres ; R, E, Janesou, Montréal ;
À, Perry, do ; F. W. Howard, do ;
F. A. Doyle, do ; Alfred François,
do ; P. Cité, St Guillaume ; E, G.
Héroux, Yumachiche ; J. F. Das.
sett, Springfield Mass; A. G.
Walker, Montréal ; J, Aug. Wal-
ker do ; M. Muthiou, do ; À. M.
Rolland, do ; J. B, Diouno, do ; P.
0, Nadeau, dv ; Arthur Ricard, do;
Odilon Ricard, St Guillaume; J.
E. A. Constantin, Montréal ; Jos
Hébert, do ; JI. A. O'Dell, Sher-
brouke ; M. C. Armstrong, ct av
fawille, Montréal; M. J. A, Masziie,
St Aid,

.

LA

ALSEPAREILLE:BRISTO)3 a

, *   

EST UN REMÈDR INPALLIBLE
pour guérir radicalement toute
maladie provenant de l'Impureté

du Sang, le Rhuriatisme, les Plaice
Invéterées et toutes les Affections

40 nature éruptive, scrofuleuse ou

ayphilitigue,

Ls Reméde de Fanille par sxeelisnse.

SAFE AVENDRE-
Le Soussigné offre en vente na magnié-

que Safe.Voltuke Sûreté—4 piede de ban-
teur, 3Ù de !aspeur où 2) de profondeur.
Ce safe a coûté 9350.60, mais où le ven.

dra pour 875.00,
B'adresser à

CYRILLB LABELLE,
Mancuann=Keicirg,

Rae da Rol, Sorel.
27 juillet=3m. 

Crédit aux gens satvables
MN. Péloguin 11 wo commerce À sou

midi, Où pourra aussi de rencontrer chez
qu'on lui derive d'avarce,

sontre des machines à coudre, orgues où pin
À toujours des olievaux À vendre et en

toujours 1uoyen de w'arranger,

Borel, 30 juillet 1888.—Jau.
Emmempnn

PARIS Ven

 

Guéris par les CIGARETTES ESPIC
ÿ on Gros, J rs “ tLazere,ager cette Gigagions vor abagosOu er =

 

les suestleures Manutactures. ORGUEH ot PIANOS ruaguifiques échan contre
; Orgues et l'anos de seconde main. ! I~Avan tuges supbrivurs & a'inporte quelle maivou de Mea

ave toutes les facilités de
J profit excinaif, et c'estde dimen 1 por ea veulre à meilleur marché «qu'ailleurs,
Lan aclioteurs pare rout directement à laismèine,
Une visite ent sulciavant d'acheter ailleurs.
Les tnvilleurs jours pour reucontrer M. Pôi

[J
tréal où ailleurs. ==

paiement possible, To
Pourquoi, w’ayaut pole

soit à Nt Lupa,suit à leur domicile.

uiu à som domicile, aout le samedi of le
lui n'ituporte quel jour de la semaine, pourvu

M. Péloquiu est aussi commerçant de chevaux, etil recevra des chevaux en échange
nos, suivant le cas.
achète à d'excellentes conditions, Li yaurs

P, PÉLOQUIN, Sr-Ovus.

meeree

CATARRHE

 

DI
Biothe à

de tous

Fwee ts !

Spreinlite ce ult

COUPE a
I. A.

* 3veds ! !
C'OOPON +4 HUE

eue CEaDora
Jo A¢ GHBMXAIN,

SOREL, P. Q.
= ==0(rem

Vientde voce ne 0 are “que ss tea 1 itr Bioiad pes

>RNTEME. - |
> 3Robes, conicars nouvelles,

le- prix.
CACHTENMERES cf MÉERGES À vvix réduits

cic Ere qualité

Eweceds !! !
FS BASHON.

d'avtseles de deuil,
UNION l'AILLEUR EST ATTACHE À L'ETAPUISSENENT.,

AHANTI«.

CFPFRLRMAIN
Nine HiLsen eu tue de chop UM. Cyrille Labelle
 

Le sounsigné à le plaisir d'snnuncer au

TRUMENTS AILATOIRES,provensut des
d'Outario et de celle de Québec, notamment

HEUSES RONDES,
CHALRUES,

SEM
MAGILINES à battre le GRAIN,

ET AUTRES AV)

il eat l'agent peuvent être
“cn peu —LE TOUT À DES

PAUL CH
RBERTHIER

8 février,

Attention !!
——1)———

1 public en général qu’il vet jar, comme
le passé, À fouruir à ‘Juiconque lu demandera, à des prix réduits, toutes sortes D'INS-

meilleures manufactures de la Province

MOISSONNEUSRS
FAUCHKUSES,

GIRS,
MOISSONNEURSS et LEEUSES tout à la fois,

RATEAUX de tontesjeapèces
PRESSES à KQIN, ETC.

—AUSSI DES MACHINES À COUDRE—

LES CELEBRES WHITH,
DESIR DES GENS,

1 tient eu outre des CKRCUBILS de tousles prix et des PIERRES JTOMBALLS
u'il exécute aussisur commande, Toutes pièces de réparations pour les articles dont

mptement obtenues À ea régidence 1nd
PRIX MODÉRFS -—

EVALIER,
(EN HAUT)

P. 8.—M. CHEVALIERtient aust: un barcau d'agenses générales,

 

Voies
 

4 quin 1886,—.

VIN Sr-MICHEL.
M. J O. Boucher a reçu ces

jours-ci un envoi spécial du
VIN 8T-MIOHEL, taut prisé par
les malades, Oo vin est tout sim-
plement exquis et les malades
Ue pourraient jamais trouver
mioux.
Aussi nous n’hésitons pas à le

leur recommander.
AR +

pe Lay: v

£si vous voulez avoir un bou
tit jambon maigreet sucou-

ent,allex voir À. C. Trempe ; en
même temps vous paierez les
cigares Mungo, Progress et Pe,
top. Aussi un lot considérable
de paniers à marché, qu'il ven-
dra à des prix modiques.

LA CANADIEAXE
Go d'Assuanco sur la Vi

 

wopei an peuverne-
mont « -.--

SF"Bona agents cduuancten,

— >tyre 8son importation directe.

Capital èocia! - - 8300.00

28.000
Borges, 68 COTE ST LAMHHIET, Nont

 

Nous avons été enchants de
voir ct goûter les maguiliques

(2 vins ean-de-vie et Gin que M
A.C. Trempe a regns dernidre.

» meut. Ces diverses liqueurs sont

BLENNORRHAGIE
——ET MALADIES

Jrinaires.

[CAPSULES PAQUET]
Pharmacie de Fentenav-aux-Roses ot T*™ pee

DES——

A VENDRE oun LOUERN

Cette tuagniflque propriété ci-devant ve.
Gupte comune résidence parl'honorable Juge
Gill, aise feu cette ville, Rue Georges
Pour lrs conditiors o'adireser par lettre à

M. Le JUGE GILL,

Monrnéat.
Sorel, 93 février 1888.—1.n.0.

A VENDRE.
Cette BELLE PROPRIETE, com des

Ruen GEURUES et de le REINE, sciselle-
ment occupée par M. JOS LÉVEILLEE.
Cotte propriété est parfaitement bien wi:
tuée et ofjre pour un hotel toutes les] ac:
comimodations possibles.

S'adreaner à
WURTELE & LACROIX,
rv YAvocatr,

Sorel, 27 juin 1888. - jun,

- Noc Piche,
H © 8. ct Apent Collecteur,
STBARTHELEMY,

Se chargein de toutes affaires (du resort
de sa coninimion et de toutes collections et
agences quelconques.

Sorel, 3 juillet 18€3,—1a

 

Îlemorreides ! Hemorroides |
HEMORRNIDES DOULOUREURES,

Symptomes : Humidité, démangeaison
‘utense et donloureuse, surtout le nuit ;
atigmentée si ou z0 gratte.

RL

os laisse faire
il se forme uue tameur qui, souvent anis
que et forme uicère, devenant très oenaible
Onguent Swayne arrête la déman,

etle sai eut, guérit l’ulrération et,
sans le plupart «es can, en'ève les tuteurs.
Chen les droguistes ou par la matle

50 can, ir, Swayne & Pils, Plrladeipbler
LYMAN, FILS & CIR,

Agositn pour le gro Montréal.

Sereee

 

EXEMA, TONTURES DE LA PRAU
GALE, ECAILLES.
—

Une simple application de l'Onguent
Swayne, snes suite tembde. À l'intérieur,
Quériza bots les cas de Nall Rheum, dartes,
malmbies d. la peau, hémorroides, ilo, ul-
cdres, tuolies di» 1s peau, exnemu et toutes
loa éruptinnn de Ia peat telles que gale,
écailles, quelles qu'en soient la cause et le

olite yu'sue

LYMAN, FILS & CIR,
Agents poue le gros, Mentréa 

-

 

   
chandises.

duréesatérieure. Lepuissant,efibetifot no pulesan

 

  
     

CheatousleeGoitfeurs ot Purtumsur.s
de France et de l'Etranger

YELOUTPut. Bir spéelale

_ Par OM. ¥. 4,1 ature -
“rasta

CARWPSMSEMISÀà 45 “61 000SEE      “ vue ve la Pix, PARIS- —=

ee
ETAGLIE EN 1BA7,

COMPAGNIE Bann AL SNCe CER LA VIR
DE LONDON, ANG,

BRITISHSMPIKE
BURPLUN ACCUMULLE $3,684,700.

Cette comifagnie à payé depui étatréclamations et bouus A nura
cette vofpenis sunb sans conJM]
cide, Prêt fait par ls compaguie, su
moiseut ce la ¥ eur des prines

BUREAU PRINCI
1. A. DARTOUR,

Ageut Cécétal poutre ln Provive Sip. la
F.STANCLIFFE, €

dissent, (van, plan de QUE 00 oyUX Horticén tone les fois onu. les Pulves du
secntestabes, Cite compugoie convre la aui-

es pualices apres tros aus exist He, Que ques

    

  

  

IN CANADY, MONTREAL,
Wo HL CHAPDELAINE,

Amtht

 

dérant sucre.

S————crucmcar

se.

. SKSBRGRSRE
PLUS DE MAUX DK DENISE

—PAR L'EMPLOI DE

Poudre et Pato Dentifric: ,

RR. PP. BENCDICTINS
LV

MLA

INV

LS

 

  

 

  
  

L'Elixir,

  

(Es
Prieur.

cod .

 

  
LE
Lieto nad     

  

  

  

 

“ A

DES si
PEN
leurs
Wud

 

rendre à
te 1 antique
1 MEILLEURE

LL P'OSTEVNUE
She NARS,

S ECUIN, Bordeaux
Se trouve dure toulon les bonnes P'arfumeries,

Pharm ics «t Drogierics,

 

NMAISG!
fordou (n 1307

 

 

 

 

  
  

ASATVRES- VOITURES,

 

     

 

Beulewent $4.4D.. Garniture en cuir ; Consestrie rpiennidez +
Joints bieu faite, le tout très Lien crordonué, Sew taire The obi: a's
meme personne, vu que c'est au-dewrous du prix, Ferivez ct voz rine «oo, ant
ment vous perdrez cette chance.

I. J, LATIMER, l'homue aux vutires
No 92, Rue MeGill, Man 1,

“sun A ue

  

ns

24 uvrit 1vey,

Cest le Bon Temps.
——l’ENDANT LES MOIS DE—

JUILLET ot AQUL,
Nous faisns une réduction de 256 POUR CENT sur toutes ms nine

Nous avons une foule de COUTONS i vendre 4 MOITII:

 

PRIX,

AL'ENSEIGNE des GROS CISEAUX,

En face du Marche- - - Sorel,
3:90, PARADIS.
—ee

Mauufcturers Lie &decdent Company
és matt- oe el t . 3

vy Président ; Le très houorable Sir John A Macdouatd, I. €, 6,0, Bed'a MB
B

Gm ;

CAPIT \L !rhe rna (APT | |
: :ME SRIUL  83,000000-00 SUALTE A

“Th ——
Min” Dépôt complet entre les mains du gouvernement d'Ottaw.,

LA MANUFACTURIÈREoffre des garanties ‘adiscutables ef lo nenlre cons bin
! le de ses riches actionnaires assure le réglement immédiat de toutes sa ohiigations,
Eile est réellument la seul compaguio régulièrement coustitués pur note du paul nr vur
fédéral qui assure À des primes aussi réduites et qui donue 90 070 QU'ATRE-VINUF-
DIX POUR CENTdes profits aux ASSURÉS, Cette large proportiuu des Lenetivr«
cet atipulée EXPRENSEMENT dans chaque l'olice.LÀ MANUFACTURIÈRE asure œurtous les plans d'assurata.s contes, et elleoilre plusieurs plans nouveaux dont les avantages sont incompasalics,

dias [i l'HIMFS BEMBOUNSABLESS système magaotique d'aprés Jequeltoutes les primes Ae ? l'assuré sont remloutsables avec le montent du lue.
POUR LA VIRILLESSE := Trait icutier de In Libéralité ie lu compagnie,

l'assuré put retirer tous les profits attachés À aa police aussitôt qu'il & atteint l'age
de soixauts-cing ans, vo 1

POLICES COMBINÉES SUIR LA VIE ET CONTRE LES ACCIDENTS Au X
TAUX LES PLUS REDUITS,

TA. ; >=

-
—i2yE

AGENTS DEMANDES.
d. B. CARLILE, Disreteur Gérant,
2 août > flee King-Eat, Torouto, Unt,

A. P. VANASSE,
Lepréscutaut, à Sorel,

Queques-uns des avantages

CELEBRES
Amors Indigénoes
POPULAIRE TONIQUE STOMATHIQUE.
lun AVANTAGE.—Les ‘Amen Irdigè.e"” sout à la portée de toutes les bourse

Le pauvre peut en faire: et le riche ne peut pas les remplacer aves son argeut. Avro
. Lomi 26 cts on prépars trcis ou quatre grandes bouteilles d’Amors de trois de
wiards,

Se AVANTAGE.—Les ‘‘ Amers Indigdn " ue contiennent aucun minéral, mais acte
lement des plantes de nos campagnes, comme honblon, pissotilit, rhubarbe, et quinze se
tres plantes les plus populaires.

3e AVANTAGE.—On peut en prendre à volonté sans atoun danger,
“ AVANTAGRLes “ Amery Indigines ” agissent sur les intestines, of sont my

t teur du sang.
be AVANTAGE.—Pout euvrir l'appétit, eb aider La digestion, les ‘* Aire Indighy

ves * nent sans égal.

sjuin 86.—1m. l
 
 



 

  

 

SOUÉTÉRONA
Coucours de la section Jrunçaite,

- - = —

PH. Lusiguau nous prie de pur |
d'un ar

“ Car

Nous nous rendons aveu

plaisir à sa demande dans l'in-

blier l'extrait suivaut
ticle qu'il a écrit pour le

nada.

térêt des lettres.
« Cet esprit d'initiative n'était

| a doux aus, alorsmanifesté il y
ue la section frauçaise déci

‘accorder chaque aunée trois

diplômes d'encouragement aux

eunes auteurs qui ne sont pas
es

plus distingués par leurs tra-
Ces diplomes

viennent d'être décernés à Mes-

sieurs Nérée Boenuchemin, 1me-

de ses merabres et so sont

vauxlittéraires.

decin d'Yaimachiche, J. A. Po

son, régistrateur d'Arthabaska-

ville et Joseph Edmond Îtoy.

notaire, de Lévis. Les premiers

sout des poutes, lu dernier un

biographe, un chercheur qui de-

viendra un historien.

“Jl ne wappartient pas de

parler ici du mérite compara
des travaux littéraires qui ont

vu le jour vu dehors de la sec-

tion française pendant 1887, 84,

pour cette raison qu'il n'y seu
aucun concours et que peu

ces travaux we sont parvenus.
Mais à l'avenir les jeunes how-

TAILLEUR

BUHEL, P4 V-

—0

COUPE GARANTIE

et ouvrage excouté avec tout le win et

diligence possibles.

pleine ct eutièce satisfaction.
da

Août 1888,

cor, nes amie et 1e publio eu geuersh,

qu'ik vient «d'ouvrir uns toner
Win de groceries

is-

—flens l’aucies raugesiu de—

M. François Labelle,
—ENTRE--

su. cYVRILLE LABELS

ull M, THOMAN TOBEN,

une purs de leur patronage.

pleine «4 entière satinluction.

PU Venez el cons seve bien suis,

D. Casaubon.
Sorel, 1% anus isor- 5

e

E. BRASSARD

PLACE DU MARCHE RICHLLIED,

Rieu ne sern négligé pour dunuer à wus

Une visite est tespectueusetuent sollicitée,

ES

NouvelleGroceri
Le suussigné Informe toute ss counaissan,

RUXEDU ROL

vb eopête qu'ile voudront en lui accorder

De son coté il wetloresrn di donaà toux

mes du lettres qui ambitionne-

Tout ces encourage ments de leurs

aincs pourrout faire parvenir au

secrétaire de lu section franvaise
L'eau Minérale!

  

 

     Rubans de Soie.

Celles de nus lectrices qui Jéaire-

tuieut avoir un beau paquet de ru

baue superfine et sasoitie (par la

walle), de diverses lurgeurs ot

toutes les dernières nuauces fashio-

ables ; pour cordons du chapeaux,

eravates, 1ubaus pour lu cou, garui-

tures de chapeaux et de tubes, Lous

cles, ouvrages de fantaisie, peuvout

faire un marché étonnamment fort,

dû à lu faillite récente d’une grande

mauuficture do rubuus, en envoy.

aut seulement 25 ceuts(Ka timbies

la

nons visapiès.
Comme offre spécifique, celte

maison douners lo double du lu

quantité de touts autre maison en

Amérique si vous envoyez les noma

vb l’udresse de dix nouvelles ma-

tidus, lorsque vous dunverez votre

commande, en mentionnant le non

de ce juurnal.
Aucune pico de moins d'une

verge. Un guruntit de dunuersu.

tsfuction, sinonl’un remettra l'ar-

gent avec plaisir, Trois paquets

pour CU coute. Adrosses à

LONDON RIBBON AGENCY,

Jersey City,N. -J.

e

PEee

D

E

S

Marché de Sorel.
—

Sorel 21 Aout ltk8

LEGUMER

Pututes, le minot,. wo 0 30 Au

 

  

 

   

   

 

 

de poste ) à l'adrvaus que nous dons

;
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i|

i
}

 

i
|
{
|

i
i

40

leurs productions en triplicuts : YN SON Oignove,le minet...... 0 000 00

livres, brochures, articles de e- S 1 Li * Fives, le minot,..... ¥ 00 0 uo

vues, pièces de vers, etc. Kat en vente pour ls modique suis Diguons, lu tresse... ulo uv 20

Le concours est ouvert pour| te vingt centins le gallum chez Chouxdes Etats-Unis 0 75 0 08

l'année prochaine, ale CY Faves, lo tetrivnde..... 0 00 00

Toute communication doit JOESFIL MORENCY, GRAINS

être adressée au sousigue : MARCHAND. Blé, le minot. $0 VU à U OU

5 Pois, le tuinot 100 120

ALPHUNSE LUSIGNAN. AUGUSTA. ow = 8 oiv, la tint ....ovee

+ sk Lusi Ottawa. RCE AUGUSTA. SOREL. Blé d'inde, le minot, su 10

J' =— l’rière à tous Jes jour-| Lie seul Agont poux Avie, le minet.… + £0

rauc '
Sarazin, le minot.... TU 75

naux français du Canada et des Sorel. ore he wi vo ob

États-Unis de publier ce qui| Biuillet éT—me hge, Le minot.…… '

précède. Lu 11 © _ Sdiiutermre “4 0 0

; iraine de mil. . Ù |

eam

|

dolard  Taillon
; ’ VOLAILLES ET GIBIEUS

T Vb FRE .C ur.
MORT DL À POKER. Barbier-Colficur Dindes, la couple…#1 20 @ 1 30

Cop 3 e p
—_ Sur ls Pisce du Marché, en face de

|

Oiea, la couple.UV OU LOU
L'HOTEL BRUNSWICK, Lo ; ‘

Le 20 août, 1838, au couvent|,gp 4G UST A — SOL YL Canards lu coupe... U OU 00 00

des Dominicains de St ILyacin-

|”

gagrScrriee à domicile mur deme.

|

Lunles, 18 couple... oy 76
Le , ¥! ; Sa"Serre v 3; 30

the, le révérend Père Ouésime A. TAILLON Pigeon, la couple... 25 @

Laurent Fortier vient de s'étein- _, : DE.

|

Perdrix, Je couple... 04 uv

dre doucement et seiutement, 8 Juin’88, l’outets.…re UV 25 0 4U

entouré de toute la commuuau-| 7” VIANDES

Ne à Saint-Jean, (ile d'Orlé- pant EI ÿ Ce€ 1

ans, diocese de Québec, Onésime [ETATYTS DU CANADA| orc frais,ls livre. 0 M1 0 12
Fortier fit de brillantes études vt Lard salé au 012

au séminaire de Québec. A sa El bore rainLOUI8 00 4 00

sortie du collige,il selivra,dans) publications Officielles

|

Mouton jeune quar,0 35 065

Je monde, à l'enseignement pen- Veaujeune quartier 040 #50

dant pli i-urs années et à rem} Les Statuts et quelyties-unes des pi.blies-

porté nlurs, dans les concours|tions du Gouvernement du Capasont en FARINE“

littéraires, plusieurs prix de penteÀcernesvive anepe Farine cn quatt.……….# 70 @5 7U

prose et de poesle. ; sut demande, Farine en poche,10012 20 2 59

{Eu 187%appelé à Ia vie rer| Les StutowReviesontyaistensst| Furive do blé d'inde. 90 2 04

Yigicuse duns ordredeSain prêtre CVClHANBERL Farinede gruau...... à 25 3 50

France * recut fo sainthabit a Tapes de la Regs et vont tour dde la SarraziDercosssee « 0 00 ¢ 00

+ J Pupeteriv. > . . ok .

Abbeville [Somme], le 4novem- Départementdre Tmpremions «ti Ja Pa} PRODUITS DE LA FERME

re suivant, il prououça ses poterie Publique. B in la lt = »

“Œ i à ; : Ottawa, 15 quan à eurte fiuis, la Ib....0 15 @ 0 20

vœux simples à Amiens (Som-| gore10 néptemine 1e 7. Beurre salé... …V 18 0 20

me) fit studes Flavi À ; Cal t ct —-

|

(Jcufs fraisla dousaine.0 13 0 15

ses études à Flevigny| Avis aux LULSLIUCLOUFS: Luine lu Ib... 0 80 7 U 35

(Cote d'or) et le 4 novembre CET A= Laine filée, Ia Ib.......0 75 0 80
pau il prononya ses Virux so Publ ° ' NUVON ue crosse remerrers OU U 08

ennels
ublic ess genmerts. : HIVELS

Le lendemain, expulsé du con Je souss.guê pre ndle Tiberte de rappeler Miel coulé, la ib...800 12 @ 15
pa

vent, eu vertu des sinistres dé-| qu'ii est eu état de fournir du MAGNIEL

|

Mial en gâteaux la Ib 12 15

viets du 29 mars 1880, l'étudiant

|

QUE HUIS DhCHARLES TEw don unix |ore d'érable la lb... 07 u8

en théologie alla avec ses frires

|

“WMTyof Gruisse, ln Ib... 12 15

continuer son cours & Volderi,,yoy ie jie ben, sundieentreiic

|

Taliac en fenillela Ib, iz 15
(Tyrol Autrichien). Il y reçut Tel uy ait eté reçu en ville. Paille, le 100 bottes,5 00 5 50

sacerdoce au ànois d'octobre CONDITIONS FACILES, Foin, le 100 Lottes..,7 50 8 dU

Hs

nc

Lei | Perteetedemr| Vonde bkuf la Ibn C5 À
| ars 1 * arger «le toi v Ig

Lu mars 185%, lewal de pol bienqu'envou tien we contier, l’eau de VeaUssscss soc 08 LU

trine qui devait l'emporter BEL Gu rage bien fait et pronpte cxéeution, Sirop d'érable, le gallun0 50 100

déclara ouvertement. Sur lor- ma BOIVIN l’eau de monton jeune UU 0

dre des médecins, il revint au vv. Sk *

|

Cochon vivant vieux..0 00 0 00

Canada, & Sniut-Hyaciuthe, ct] Forel 14 février 1688.j.n.o. Cochon vivant, ienne.. OU 0 OU

depuis ce temps, quoique miné

yat ce mal inexorable, le Pere a
jempli les charges importantes

de Nous-Trieur et de l'ère Maitre

d.s Novices. {

Relevé de za charge depuis

plusieurs mois, le Pero Yortier

s'est préparé à le mort avec une

udumirable résignaticn etil vient

du s'éteindre daus le Seigneur; -

un bruit du llosaire récité par

ses Îrères en religion.
Liequiescat in pace.

——_——0

Hotal du Chemin de Fer
(Masiroad Motel)

Pierre Paul
PROPRIETAILE,

 

———

Cet nbcel, qui occupe, à procinité du

Ale..ve, le plus Leau site du

 

 

>A C1R. CANADIEN-
PAIGUILLES, 46 el

1,Torouto prépare les pa-
les plus come

tds de 1’ Awerique,

wus ur un échantillon du

fui Ale peluche fine, Dé-

1 tea timbres sont inclue

AUX AGENTS,
48 Front Street Eas
quels d'aiguilles
lets et les |
Luvoyer 26 ce

uouvesu No 4,

tnils envoyén quali

pous tue réponres

1es plos propres,

   

A VEND.

Cette beile musison, rue Prines, Ro.

voisin de M. Nolin. Conditions laciles,

Dame Vve ANTOINK BENOIT

Sorel, )1 juin 1880.—~in

HOTEL DELA UNI
Place du Marche

 

CHANDS DE BOREL.

 

  

PRIX DES GRAINS CHEZ LES MAR

Avviue.…par 36 lbs, 0 50 àG00 55

Saruzin By 080 NO

Orge... 50 000 900
Pois cons 60 0 90 100

Graine de Lin EU fou CO

Fêves.……. OU 000 000

7

|

Blé de semence... 50 1 60

Tableau Indicateur
--DEZ--

 

partent aux heures auuivantes :

Tous les jours, excopth lv dimani be,
EXPRESS MiaSD  Chemins de Fer.

CHEMIN DESFERMONTREAL & SURLL
Les trains eur Je Montréal & Sorel ”

LE SORELOIS, VENDREDI-LE 24 AOUT 1888,

HOTHLDUCANIDI
Berthier-eu-HHaut,

Arthur Cornellier,
PROPRILTAIRE.

A DEUX IAS DU

Quai de la Cie icholen
—rrbt—

Chemin de Fer du Nord.
—0—

Bunues Liqueurs, Cignres de Choix,

louru Table, vte, ete.

Nuperhes salles d'échantillons pour lea
commis coyuyeurs,

PRIX MUDERES—

OFue visite ost sollivitéeGA

23 MAL 88x.

A VENDRE
A dea couditions freiles, tout le grémeut

ot le mouillage du ST.HILAIRE qui à tant

souflert de la tempête dane le luc St-Pierre

l'automne derurer,
Comprenanttout le grêment d'un petit mit

et deux Lubhes aucles, dont Que « le 750 ila

avec 90 brasses de chaine 6} lignes, et l'au-

tre 850 lls, avec EU brasses de chaîne à ligne.

Ou vendra lo tout en bloc ou séparésient

au gro des acheteurs.
Four plus atuples informations s'airesser à

M, CHARLES KICHER LAFLÈCHE

SAINT-JEAN, P. Q.

ou au soussigné,

 

J. (1. TRAHAN,

NOTRE-DAME DE STANBRIDUE,
PQ

Hotel Union
BEXTHIER Jonction

Elie Bayeur,
PROPRIETAIRE

Ecuries, Hosue Cour, Bonnes

Chumbres, Bonnes Tables.
Bonnes

Vuitores & 1a disposition des voyageurs,

--PRIX MODERES.

Liqueurs et Cigares de choix,

20 juillet 1887.~3m.

 

Hotel Victoria.
Ruede lu Relne, Sorel

 

A nelenHotel Yamaskn,
 

IROTEIETAIRE

Joscph Leveillee.
Ce magnifique Wiel (8 -

tué, coin sles rues de la

REINE et UEL IE,

À d'anx pus de la traverse du helieu et à

queues centaines de piedsdu 36 Lanreut

et «lu délarcadère du Montréal 01 Borel,

L'intérieur, tout refait à neuf, est très

bien divisé et offre aux vuyeuvure tant le

confort désirable.

LIQUEURS et CIGARES de CHOIX,
BONNE TABLE, BONS LITS,

eic, etc, ele,

ECURIESles plus apacieusen de Sorel.

COUR couverte,

VOITURES ET CHEVAUX de lounge à lu
disposition du public.

Les prix sont des plus modérés.

Le propriétaire s'efforcera de donner en
titre antisfaction à tous coux qui voudrons

bienl’ensourager.
Une visite est resrectuensement sollicitée

Jus, LÉVEILLEK. Prorniéraine,
Sorcl, 28 avril 1887.

CHAUSSURES ! |
ue À
L SHNEUAL & GK.

t informer le public qu'ils tiennent
nent en stock Un assortiment consi

dérable do chaussures de torites sortes el

dans lea derniers goûts, et ‘jue leurs prix dé.

flent toute compétition, .
Comme par lo , ile s’efforceront de

donner entière satisfaction & tous ecux (fui

voudront bien les favoriser d'une part d
lent patronage, |
Uus visite est sollicitée au magasin de

TiSenacal&Cle,
Coin des Rues du ROI ët AUGUSTA,

EX FACE DU MARCHE.

17 septembre 18R6,

Ferblanterie!
Les sonasignée out l'honneur d former

le public do Sorel et des paroisses environ-
nantes [u'ils vont prêt à prendre des erdrre
pour tous ouvrage en Fer blanc, Tule galra-
nisde, etc, ete. Toujours en stock toutes

enpèce d'ouvrages de l'erhinnterie en usege
pour les failles,

ahôeimert aie

 

  

 

Aussi yn stock considéraile de TUY-

AUX et de J1C0UDIGS de toutes espèors,

On se obargura de MONTRR LKR TOY.
AUX dans tous les eudroits de la ville, |

A.GARCEAU, FILS & Cle.,

ENSEIGNE DO GROB ARZNS0IR ROUGE
[iBorel, 11 avril 1883,

    Welbog Very res
tovinta by a

, 142 pela done | Torin Ie Li

 

  QUARTIER ST LAURENT,
x BE

«ontinuers à Être ouvert et il sers plus que \ > Jaissent Borel à 18 3 5e

JusnleBOIONE de manière à satisfaire sa SOREL P. Q. » Armstrong 630 1%

nical se clientèle.
- «

‘ Les gens des campagne y seront leu bien:

|

Cet Ilôtel, vitué À deux pas «es quais de « Bt Roch 0.80 1.30

wuvs. Quauth oeux dole ville, ile y rec

|

La CIE RICHELIEU et à proximité des «  Contrecœur 1.00 1.60

vious toujours l'heepitalité je plus suidiel-| CHARS DU PACIFIQUE et du MONT- « Bt Antoize 7.05 200

PIERRE PAUL, Propriétaire, RÉAL & SOHEL, ottre au public voyageur «  Verchères 7.18 2.18

Burel, 28 avril 1887, Je comfort et tous les avnutages poesibies) «  Varenves 7.30 228
“ Bonehareille LA 2.88
“ ngueui LOH 1

d 1 «Bt Lambert 8.10 3.20

A ° P E rw / A rR in Prix lkeduita, Arriveut à Montréal à 3.40 4,00
WIKTE EXPRESS

Libaaire-Editeur, SERVICE REGULJER, PROMPT Ei monté à FD O5

Librairie de Droitet de Jurisprudence —EFFICACE bal" Lenlers 9.35 8.60

c : « Longueuil 9.33 6.00

“ MoITECR-PROPRIÉTAILE LE " LIQUEURS ET CIGARES DE = looshare $48 is
ot Vy , Rs

La Revue Legale ' “ Verchares 10-20 ca

37, 23, 86, Rue $/-Jacgues, Avautages exceptionnels pour les pens « Bt Antoine 0,30 55

"Montreal. hd afaelt pour “ Commcou loko Tu
" ad .

— 2 . :

pres IILe, NS
o Cede Muslclpal de la Province de Arrivent

À

Sorel } be

hn rangers jarl'éoratledege Mel of B. Leclerc, £.0. 3 LALONOR

Pris,ellé + Edition trançanr#10 PROPRIÉTAIRE Gérant

«a. .“* suglusæco. LB0
——em

£3 ootobon 1006.—X Borel 29 mai 1008,

-
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 lruants
2 i.
AUXÉ

Priv

& 1,
JaINU REAL,
noelKewYork.

  
BANQUE

MOLSON,
Incorporée par Acte du Parlement,)db.

Bureau l'rinoipal.……….e 0020000000 Montréel

Caplial paye $3,000,000

Foud stable $873,000

Sucensaled Sor: 1. Lockwood,Grant
Dépbta rogus eriotértaocordé, Col’

leetions sollicitées st remise de foods
immédiate, ‘“l'raitex fournies sur tou

B

reent anglais et ainérienin acheté el

veudu,

Communication par Telephone.

THE
TIDIN

SorBran, H, LeckwondManager,
Deposits recetved and interest aliowed|-

Collections solicited and prompt]
made, Drafts issued on all 4

ANQUE D'HNCHELAGA
SUCCURSALE

SOREL. P. Q.
DANS LA

MAISON MORGAN,
—

Achete ot vend des 'Fraites

sur toutes Les parties

du monde.

tai . Ottie an MONDE PES AFFAIRES en

tes les principalos villes du Domivion (général, aux MARCHANDS, sux INDUS

A TRIFLE ot anx CULTIVAT URS,1'svan

faire des DEPOTS AVEC PRO.tage de
Fi. Pour DEPOTS FIXES, aocorde 6

POUR CENT &'INTERET,
Pour toutes autres iufurmiations s'adres:

“ser au GÉRANTY

À. À, Laroc« ue,
20 juillet 1887.

 

UNE CARTE

A tous ceux qui souffrent des suites d'er
  
  jIncoe,oratad by Act of Fasiiswvent, 1855; Blrears on d'iudiscrétions de Jrunense, débilité

HEAD OFFICE, ..05 0. +0 00e MONTRESLTryPSansJig,portedo

Paid up Cavital,  $2,000000henlonsee mida

Ment Fund

|

8475.00. AndrehiemeneFefe
man, Station D, New-York city.

80 Octobre 1885.—a.

Maison de Pension
e prinel-

pal cities oftha Dominion, Sterling

aud Awerican Exchange buught avd
oid,

Telephonie Communications

 

.

Joseph Lahaie,
PROPRIÉTAIRE,

Rue du Collège»
BAINT-THOMAS DE PIERREVILLI

Le public voyageur trouvera à celte wat;

‘sox tout le coufort possible.

|

LIBRAIRIE CATHOLIQUE
ee BR —

26, Rue Augusta, 206,

Fantaisie, ponr présenter À l'occasion des|t®

voudrout faire des AUX à leurs en-

faute trouveront à son magasin tous les AR.

TICLES de FANTAISIE qu'isiment le bas

âge et l'adolescence,
—AUSSI

Grandes Nouveautes,
M, Hardy vient de recevon Un magnifique

wssortimer*

D'Articlenae Paris. |

Outre ces nouvelles marchandises, 34,
Hardy possede une riche collection de
Livres ae Fricres

 
Albums,

dinaget,
Zirres lustres,

ARCHEN SERIES
Et uu excellent choix de cartes de loutes

wortes qu'il veadra À des prax très ré

duits. Attention spéciele nux
commendrs venant de lu

compagne.

GUSTAVE HARDY,
26, Rue Augusta, —en Facedu Marché A

SO11.
28 Février 1888,

 

ne

d
Portes, na

Chassis,
Moulures

st construction de maisous, ete.

Bois de Sciage de toutes sortes.

Le soussigné à l'honneur d'annonce

qu'il est prot à entreprendre toutes le

commandes qu'on voudra bien Jui confer

on lait Je portax, chassis, mouluras, ete.

ti cat aussi prêt à entreprendre des bd

lisses de Loules sorivs: maisonsou ésli
lisez publics de toutes dimensions, cInga-

eins, hangars,cte. lia fait eus prouver
dang ces genres dv canstruction et peul
prosluive les meilleurs cortilicats & couv
.qui en extgeront

Hl tient aussi un assostime ! considérable

 
 

fetes patronales, des Anniversa: res de Na:a-j No risk is incurn d I

sance et des Mari . les parents qui fi 86 led envelope vailed free, by addressing

PÉADE

Un visite est respectueusement sollicite

7 mai 1886.—s.

5886688

 

NERVOUS
n EN.

@ Hi A BDV DBILITATED

‘ You are allowed a free trial of thirty days

e = Ÿotre ase of Dr Dye's Celebrated Voltaic

Belt with Klectric Suspensory Appliances for

the speed

M. Hardy ale pluisir d'annoncer qu'il Nervous

possède un très bo! ASSORTIMENT Drop. (hed, and all ,

JETS de PIETÉ et d'Articies de Goût et deta: athoe diseases. Complete restoration

relief end permanent cure of

ebitity, canol Vitality and Man-

Lindred troubles. Aise for

saith, Vigor a1d Manhood gua anteed,
lustrated pamphlet

VOLTAIG BELT CO, Alarebali, Mick.

24th November 1885.

Hotel Riendeay,
64, Bue St. Gabriel’
MONTREAL

TENU TAR

| Nat
mrgnitiquemettcm, iENDÉAL

Ancien propriétaire du

James Hotel.
de Trois-Rivières, et du

GRAND-VATEL.
de Montréol, d’aprèsle mode

cétitäinetBuropeen

St

1.1 hôtel est tout monté en neuf ; les

clans hres sont garnies suivant ler derviers

Mamufootures:Les personnes des districts de Richelieu ot

les liqueurs sont de premier cheix

le wenaussi varié que recherchd.

‘Pros-Rivières y sont surtout les bienve-

es. Prix : $1.50 par jour,

29 mai 1886.
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de bois de service do toutes dituenslons, en-

noir,

l'ossède aussi un magniôque plrueur
une machine à déclin.

Parsauet mantfactare sur 1a rue F
vost, A peu de distance du Collège Mac
Cœur.

NAZAIRE PROVOBST,

Sept, 1987.

Chemin de for Tntercoloial

Bretagne, et Houte direct entre l’Ouest
et toun les points du bas du Bt Laurentet
de do In Baie des Chaleurs, aussile Non
veau-Brunswick, Ja Nouvelle-Ecosse, l'Île
du PrinceEdouard, le Cap Breton, Terre
neuve, lea Bermudes et la Jamaïque.
Dra nouveaux et élégants cliarspalais

gréée de buitet et chars-dortoirs funt par-
tie le chaque train-expruss.
due rs quis'en vonten Angle

terre où sur le Contiteut européen Jeuvent
prete le paquebot de ln malle chaque
amedi avant-midi A Halifax, en partant

de Toronto Mevoreui par letrain de 3.30
damatin,
1a expbditeurs de zraina et de mar

vhandises trouverent au port d'Halifax
toutes les commodités déairables pour
l'embargnement de teurs eftets, !

Desuin den années, l'expérience à 3.)
montré que l’Intercolonia] et les lignes de

juebois qui font le serviceentre Halj-
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, al
ler et retour, vonatituent la voie la plus
rapide entre le Ounada et l'Angleterre

ur le transport du Fret.
‘Toutes informations relatives aux taux

de transpott de fret et d re
vont artobtenues on olresenis per

E. KING, Agent de billets,
No. 27, Rue Sparks, Ottawa,

terautresun beau Int de merisier at de noyer

Entrepreneur,

 

Route de 1a Malle Royals,«les Passagers

et du Fret entre le Canada et la Grande

 

l'ILULES HOLOWAY
et Cette grande nfdecms ae ramible cst au rane

prineipales nécessités de le vis. *
ro.) Cop fameused pilules purifient le many
fé-let ont une acliun des plus puissantes a

rependant des plus adouciesantes sur 6

Fol: I'Estomac ties intestine.

donuuntda ton; de énergie et de la vi
à ces grandes sourcespremières de la plyro
sont recommandées avec confiance came
remède infaillible dans tous les vas où ta
conetitution, poas quelque cause que ce soli
est misc en danger ou affaiblie. Elles ont
une élunaante efficacité daus toutes les tua-
tudies incidentes au sexe féminin, à tous les
hges | el comme Medéeine Universelle de Fa-
mille olies ne sont pas surpassées.

L'UNGUENT HOLLOWAY
Qulades propriétéespulsanntea comme curatii
ent connu par tout le monde,pourla guériaun
des MAUX DE JANUKE, ST DH L'HNTOMAO, VILILLNE
B1.KSSURKN, DOULKUNA RY ULCARZS, c'est Un ree
môde infaillible. 8! on en frictionne dâment
le cou et la poitrine,commeon le fait sur lea
viandcs avec le sel, il guérit les Naux de
Gorge, les Brouchites, la Diphtbérie, la Toux,
les liarhouements, et mêmel'Asthme, Pour
les Enfiûres Granduiaires,les À boès, tes Fis-
tules la Goutte,le Rhumatisme enfin pou
toutes espèces de maladies de In dPenU, on
ne l'u jemais trouvé en défaut.
Les Pilules et ’Onguert sont fabriquées

su No.833 OYFORUBTRKKTLONDRES
seulement et sont an vente ches tous les Mar.
chands de Médécines, par tout le mondecivi-
lisé,avec prescriptions presque dans toutes
les langues.
Les warqueste commerce de ces medénines

sont enrégintréos à Otiawa ; pourquoi toute
personne qui, densies limitesdes Possessionz
ritanniques tiendra des contrefaçons en

vente sera poursuivie

s"Les acheteurs devraient

toujours regardernulibolqui  

Hotel du Canada
PAR

J.-B. Archambauli
A L'ANCIBNNS PLAON DB

Le >» SCNITACK
No 11 Rue do Ia Reine

A quelques pes des quai de ls Cie. du
? Richelieu.

Co splendide hotel est situé daus
l'endroit le p'us central de le ville pour
les gens d'affaires, Les appartements
sont grands, propres bien éclairés ot
bien aérés, Îl y a de magoifiques ea)
les do 160eption,salon et un grand nom-

bre de chambres à coucher. Le tout
meublé aveo luxe,

Les Vins, Liqueurs, Cigares, ete.
sont de premier choix.

 

‘Prix modérés.

 

llyaaueri debonnes écuries bien
tenes ’

Le sousuigné, si bien con nu du po

lie, romarcic ses amis de leur emocvu-

rageinntet espère qu ils continueront

comme par le passé à lui aceordr une
part de leur patrons,

1. BARCITAMBAULT.
Sorel Sept. 1887,

Hotel Richelieu
EN FACK DRS QUAIS DE LA

Ctio du Rieheliou.

SOREL P..Q

M. HEBERT,Provrietaire,
M. FORGET, Gérant.

Cet hôtel possède des salons ct
salles de réception qui offrent boau-
coup de confort au pablio voyageur.
L'amoublement en est magnifique
et le service ne laisse rion à désirer,

Premier choix de Vins, Liqueurs
Cigarea, etc, ete.

MF PRIX MONÉRES. 768
22 Avril 1887,

Avis aux Meuniers.

A VENDRE A ST-DAVID:
CONTR D'YANABKA.

UN MOULIN à farine bien
achalandé, muni de trois
paires de mules, deux blu.

toires nd smut de première
:lanse, ensemble une terre de 77 arpents en
superficie, dont partie défrichée, le reste en

meutà quelques arpente de l'eglise seule
ment.

  

  
S'adresser au

Docravs P. E. MIGNAULT,

Acton-Vale,

6 fovrier 1886.—jno.

P. A LAVALLEE,
NOREL, P. Q.

Freud la liberté d'annoncer qu'il enten:l
continuer au printenips Ja vente d'INS-
THUMENTS ARATOIRES,tels que

CHARRUES y-erfectionnées,
SEMOIRS,
FAUCISEUSES,
MOISSONNEUSES,
MACHINES À battre le grain,
RATEAUX,etc, ete,

Le tout garanti et.de première qualité.
11 eat même actuellement prêt À fournir

À qui le voudra n'importe lequel de res
instruments à des prix défiant
eurreuce.

S'adresser à lui-même,
CHEMIN DE STR ANNE,

Quartier Re LAUzxNT.

Sorel, 17 janvier 1888,

Aux terres boisées de
Matawan, Callander, North-Bay,

Témiscamingue ot autres, ou sux prairies de
Manitoba, du Nord-Ounst ot de le

Colombie Anglaise, per le

Pacifique Canadien.
Notre pays à l'Ourstest mueill ave

l'oueat des Ftats-Unie ; les avantages y sont
supdrisurs—81 vous me le croyes pas, alles
voir pour vous convaincre.
Le train partant de Montréal traverse les

terres boisées au Nipissingue et de l'Algoma,
arrêtant à Mattawan, Callander, North-Bay,
Sudbury et sutres places intermédiaires, se
rend h Winnipeg et ocontinuesa route jus
= Canmore, faisant arrêt à Brandon,
Whitewood, Bronäview, Regina, Calgary,

etc,etc.

Dann tos contrées du Nipluin eot de
font IAlgoma,situéos entre ontrésl et Ma-
nitoba, sinsi que dans tont le Nord-Ouest
Cansdien, on fv d'excellents avantages
aux colons.
Nous vendons à prixréduit des billets de

retour à tont expiorateur bons Ads.
Pont plas amples informations, s’adres-
au

BUREAU DE COLONIBATION,

Paks pt Dero pu PACIFIQUE,
Rue des Casernes—MNontréal,

20 novembre 1888.—jso.

In cone

 

   
Aux annonceurs

DANS LA
“GAZETTE”

Les prreonnes qui enverront des annou-
corpour être Insôrées dans la Glasefts du

suivantes :
le Adresse 1 “ La Gusts du Canada,

Ottuws, Canada,’
2e Judiques le nombre d'inscriions re

WHIsEN,
Se Remotlex invariablcment les prix de

tidus sunopees avec celui d'un numéro de le
trusetle, comme ii est expliqué plus hae,
: 1 trement elles ne seront pas Insôrées, Les
prix sont 1 10 cts par ligne pour la premiè
re insertion, et cts t len insertions
sulwbquentes, chaque chiffre comptent pour

we wot. Aucune annonce n'est publiée
pour tuolas d’une piastre.

Les abonnés remarqueront sunsl que
l'abonnement que est do $4.00 par avmde
ent invarisblement payable d'avance et “ve
Ia “(Gexette” corn retrauchée à l'expiration
du terne payé alosi d'avance, Un che
LU cte rar numérs et lorsqu'on cn 6 n
de plus d'un il (suds parer également le
iétie prix pour obacun de ces numéros. RUBERT B. MOOD

Agent pour les 1K, et lefret

del

0*vreles sets et leu Boites BROWN CHAMBERLIN.

l'Ouest. 93 bios in, ree York, Imprimour de la Reine et contrôleur,

Toronto, 1l’adreasen'est pas 588,0X- dela Papeterie.
D, POTTINGER,

IX-partement des impressions et de la

Burintendant général[FORDHTRERT,LONDON, er tere puldique.

Bureau du shemin de fer,
( Outaws 16 juin "81,

v
1 36 sept 87.—

Moncion. M. B., ler déc 1686—jao, Sens dencont ofmeenvih. ne

  

Canada, voudrout Lien observer les régles

|

POY

 

MACHINI:n

À COUDRE,
——

H. L. Bureau & (iv,
—AGENTS De

’

Machines à Coudr'e.

Piunos,

ETC, Er
g

BUE GEORGE,

Sorel. P. 0,

tavitent lours pratujges de Ruri! et der
environs, A leur faire uns visite, ’

Ils trouverout ches eux 00 dout ls pu wre
vent avoir besoin en fait de machiuer à cou.
dro et lustraments de auusique.
ooL9utgsréparations exdeutées sous tn inn

Termes très libéraux.
Prix des plus réduits.

H. L. Bureau & Cie
Sorel PF. @.

Borel, 80 janvier 1880, —3m,

MANUFACTURE

DE —

Scies du St-Laurent
A

Sorel, P. Q.,

G. A. Pontbriand,

 

Lis FOUESIGNE «a Phormui dur
noacer qu'il continuera COMMK PAR
LE PASSE à se charger de l'exécution ue
scies circulaires, scies à bardeaux,
scies de moulins, scles à bois, «tc. de
toutes espèces et de toutes granucurs,
llse chargers wussi des réparoliuis

de toute: zories de scies circulaires, scics
à bardeaux, scies de mo.illna, scies «6
houzher, égoines, elc., pour le dentelage
le redrossage, lo limago,etc., etc,

Le tout exécuté sonsle plus cobri ce

lai, à des prix très-modérés, et l'ouvrsg
garanti de première qualité.

GA. PONTBRI AND,
RUE bu ROI

SOREL, P Q.
Mai 1884.—jno.

Fonderie du St. Laurent
vas

G. A. PONTBRIAND.

A cette Fonderi hi delLi ‘onderie on * etome pre ue ue del'exéuutionsie

teaux-d-vapeur, Moulins,
vurrages
mont réduits
À desconditions faciies,
FONDÉRIE ct ATELIER No 12 Rae Sophie.

Voin des rues du Roi et Hoph:e.

Sorel, 13 Mai 1966.—a

  

    

JB.PAGE,
PEINTRE

—DE—

MAISONS
—FT—

D’ENSEIGNES
Décorateur, |Tapisaier,

Blanchisseur, Polisseur,
Etc, Etc.

WFToutes commandes de ja ville où «le
la cam je seront exécutées avec tit
promptitude et à «les prix modérés.“Ke

Sorel, 14 septembre 1866.

Manufacture de Machines /gic
-— DE —

SOREIL..

Vittia,

 

 

Le Soussigné À l'honneur d'informer le
public de la ville et des environs, qu'il con:
tinuers comme par le passé à entreptentire
tous les ouvrages (‘on voudra bien lui

confier, tels que:

ENGINS,

BOVILLOIREN,

Outillage de Moulins À Rcls

et autres ouvrages de ce genre.
 

Il manufacture aussi loa célèLres

‘BateauxAméliorés”
ur lesquels il à obtenu une patente. n

a seul le drolt de vendre ces rÂteaux, qui

ont 610 niin sur ls marché aves tant do sne-

cbs, fat la msicon «Beauchemin & Fila

Comme il oat A manufacturer de ces 1d.

teaux pour In laine saison, 31 receven

dès à présent les noms des personnes qui

voudraient preudre l'agence, pour Ja vente

de coite célèbre machine,

Ti manufacture nuval des «THA NCHES"

r trancher le bois do Lofts d fromage.

C'est Ja seule place à Sorel où l'on puise

ce procurer de ces machines.
—

Par I'ntlention qu'il apporters aux com

maudez qu’on vondra bien Tai confer, ib one

père mériter nme part du patronage publie,

M” 11 offre auroi on vente ron breveton

une licence pour (fabriquer lex * Katenux

Amelicrés,”dans In Province d'Outario,

J.¥. BEAUCHEMIN,
Rue Provost,

SOREL.
30 Novombre 1883.—32a.    

 

 


